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La bouilloire

St-lgnace de
Toul ne vas pas comme dans

municipale de

Loyola éclate
le meilleur/ des mondes dans l’ad-

ministration municipale de St-Ignace de Loyola.
Une bataille entre le conseil et certains contribuables est engagée

relativement à la validité du rôle d’évaluation pour l’année en cours.
Une action en nullité ou cassation du rôle d’évaluation de la paroisse,

homologué le 6 novembre 1956, vient d’être prise en Cour du Magis-
rat par un contribuable M. Camille Courchesne.

Le conseil de la municipalité avait passé une résolution en date
du 23 août 195G,à l’effet que “les évaluateurs soient autorisésà évaluer
les biens de cette municipalité au cinquième de la valeur marchande.
Or. le demandeur prétend que la valeur attribuée à chacune des pro-
priétés n'est pas la valeur réelle. Quelques exemples sont donnés dans la
déclaration du demandeur que vous pourrez lire plus bas dans la re-
production de cette “déclaration” du demandeur.

Cette cause passera en Cour du Magistrat à Berthierville à une
date qui n'a pas encore été fixée. Mtres Sylvestre & Daviault sont
procureurs du demandeur—

“COUR DE MAGISTRAT

CANADA
PROVINCE D EQUEBEC
DISTRICT DE JOLIETTE
COMTE DE BERTHIER
NO. 2187
Camille Courchesne, _

demandeur,
Vs

La Corporation de la paroisse de
lle StIgnace de Loyola,

Défenderesse,

DECLARATION

Le demandeur. au soutien-de son
action en nullité ou cassation du
rôle d'évaluation de la paroisse de
l'Ile St-Tenace de Loyola, homolo-
fue le 6ieme jour du mois de no-
vembre 1956. déclare ce qui suit :

1 — Il est propriétaire d’immen-
bes situés dans la paroisse défen-
deresse, immeubles qui sont portés
au rôle et évalués à la somme de
$5.420.00:

2 — Le demandeur est contri-
buable et électeur de la dite pa-
foisse. avant. par là, un intérêt à
ällaquer tont acte illégal fait par la
Oporation défenderesse ;
3 —Endate du 23ième jour du

moisd août 1956, la défenderesse,
par l'intermédiaire de son Conseil,
—

stationner da

prochain,

fera les enn

   
  

a passé une résolution à l'effet que:
“Les évaluateurs soient autorisés a
évaluer les biens de cetté municipa-
lité au cinquième de la valeur mar-
chande”. Ex. P. no. 1. Copie cer-

(suite a la page 13)

 

L’évaluation

municipale
est commencée

Contrairement a la vieille coutu-
me établie de faire l'évaluation d
immeubles de la ville en prépara-
tion du rôle de l'année en cours
seulement au mois de mai, ce qui
portait la perception des taxes assez
tard dans l'année, soit au mois de
septembre, chose assez anormale
pour l'administration. Le conseil a
décidé encore cette année de pren-
dre quelques mois d'avance pour
que les taxes rentrent plus tôt, c'est
pourquoi les évaluateurs ont déjà
commencé leur travail et la percep-
tion des taxes se fera probablement
en mars pour l'année 1957.

Les évaluateurs sont MM. Gaston
et Omer Champagne sous la direc-
tion experte de M. Omer Lacroix 

Attention, Automobilistes !
i Pour le bon ordre et, afin d'aider les préposés a l'en-
s'ement de la neige, il sera défendudelaisser les voitures
00 ns les rues de la ville de 10 heures P.M. à

00 heures A.M., à partir du 15 novembre au mois de mai

Celui qui ne se soumettra pa
3» ennuis de billets de stotionnement.€ compte sur la ccopération de tous.

de Trois-Rivières.

s à ce règlement s’atti-

J. Avila Chaput
- Chef de Police

- Berthierville.  
   

les |
23rd

Une pharmacie a prescrip-
tions pour Berthierville

 

  

GuyBarrette, B. Ph.

M. Guy Barrette, B. Ph., pro-

priétaire de la nouvelle pharma-
cie à prescriptions et à service gé-
néral qui ouvrira ses portes près
de la place du Marché, au No 90,

rue Frontenac, vers le 21 novem-

bre prochain. ‘

Berthierville sera bientôt dotée
d'une pharmacie à prescriptions.
En effet, Monsieur Guy Barrette,
pharmacien diplômé, ouvrira un la-
boratoire à la disposition des mé-
decins et du public vers le 21 no-
vembre prochain dans la partie cen-
trale de notre ville, au No 90, rue
Frontenac. La Pharmacie Berthier-
ville veut donner avant tout un ser-
vice soigné et rapide de prescrip-
tions médicales, tout en offrant les
autres services trouvés ordinaire-
ment dans les pharmacies moder-
nes : accessoires d'hygiène, de pre-
mier soins, produits de toilette et
de beauté, parfums et cosmétiques,
etc.
M. Guy Barrette, le propriétaire

de la nouvelle pharmacie, appar-
tient à l’une des vieilles familles du
éomté, étant le petit-fils de feu le
Notaire J.-A. Barrette, de Saint-

Barthélemy, ancien député fédéral.
Après avoir terminé ses études pri-

maires à l'Académie Saint-Stanis-
las de Montral, il fit son cours

scientifique au Mont-Saint-Louis,
passa ensuite son baccalauréat uni-

versitaire puis étudia cinq ans à la

faculté de, pharmacie de l'Univer-

sité de Montréal, où il fut licencié

êt bachelier en pharmacie en 1955.
Tout en poursuivant ses études, M.

Barrette a acquis une précieuse ex-

périence des pharmacies de détail.

Il a été pendant cinq ans gérant

d'une pharmacie puis, pendant

deux ans, a été au service de la

maison Ayerst, McKenna and Harri-

son, l’une des plus grandes compa-

gnies pharmaceutiques au monde.

C'est dire “qu’il est bien qualifié
pour l'entreprise qu'il commence

son compte et que la population de
Berthierville pourra profiter avan- tageusementde. son expérience.

 

  

  

L'OBJET D’UNE FÊTE

  
L’HON. JUGE FERRON

À SA RETRAITE
(pour cause de maladie)

 

    
ame

Asdtias“Lavaiteo,aépues -

  

Un banquet qui réuniera près
de 700 ‘partisans de M. Azellus
Lavallée, député provincial du

comté de Berthier, aura lieu jeudi
le 22,novembre au Château Ber-
thelet.
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Communiqué spécial

aux Filles d'Isabelle

Le 6 novembre avait lieu l’as-
semblée régulière du Cercle Ste-
Geneviève, qui débuta par la céré-
monie des morts en mémoire des
soeurs disparues : Mme Valerie
Archambault de Lavaltrie, Mme
Joseph Salvas et Mme Georges Du-
demaine. Une prière fut dite à.
leurs intentions.
Une partie récréative était aussi

au programme organisée par Mme
Sylvio Dubois, qui consistait en un
bingo où plusieurs beaux prix fu-
rent distribués. Un goûter termina
la soirée.

SOIREE CANADIENNE

Samedi soir, le 24 novembre, au-
ra lieu à la salle paroissiale, une
soirée canadienne organisée par le
Cercle des Filles d’Isabelle.
= A cette occasion aura lieu un ti-
rage d’une étole en dos de rat mus-
qué. Plusieurs beaux prix de pré-
snce seront distribués durant la
soirée. Voyez les cadeaux dans la
vitrine du magasin G.A. Daviault

    

Hon. Juge J.-Emile Ferron

En se retirant de l'arène judi-
ciaire, l'honorable juge J.-Emile
Ferron termine une brillante car-
rière de juriste.

Alors qu'il remplissait son poste
à la Cour Supérieure, le juge Fer-
ron a dû prononcer quelque cinq
mille jugements. Il avait été dési-
gné à cette fonction d'importance,
alors qu'il n'était âgé que de 48
ans.

Il est originaire de la région,
puisqu'il naquit à Saint-Léon de
Maskinongé du mariage de feu
Benjamin Ferron, cultivateur et de
feu Victoria Lescadre, qui eurent
une famille de douze enfants. Des
études primaires le conduisirent é-
galement au Séminaire St-Joseph où
il termina en 1918 avec le titre de
bachelier ès-arts. C'est à l'université
de Montréal qu'il s’initia à la scien-
ce du droit et ses études terminées |,
en 1923, il pratiqua à Louiseville
jusqu'en 1945.
A deux reprises, il se mérita la

confiance des électeurs du comté
de Berthier-Maskinongé, puisqu'il
fut député fédéral pour le parti li-
béral à partir de 1935 jusqu'à ce
qu'il soit nommé à la magistrature.

Le Juge Ferron est l'époux de
Valéda Robichaud et a un fils uni-
que, Claude. Ce dernier, employé
de bureau à la St-Lawrence Pulp
Corporation, a récemment épousé
Mille Lise Paquin, chef du bureau
au poste de radio CKTR. Parmi les & Ses Fils. (suite/A la page 8) :
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Assistons à la partie de cartes des  
 

   
  



 
    
  

  
Clin d'oeil

sur la ruel   
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L’Hon. Juge Emile Ferron,
ancien député de Berthier-
Maskinongé aux Communes,

s’est retiré la semaine dernie-
re pour cause de santé.

e
Pauvres commeriches, nous

pouvons contribuer à la lutte
antituberculeuse en nous pro-
curant des timbres de NOEL.

©
Il y a encore plus de cas de

tuberculose dans notre pro-
vince que dansles autres. Est-
ce que nous y pensons ?

©
Achetez des timbres de

Noël.
©

Les Fêtes approchent !
C’est le temps pour les mar-
chunds d’annoncer leurs mar-
chandises.

LA CAISSE

 

Servez-vous du Courrier de

Berthier, il vous rapportera

du 100%.
©

La Caisse Populaire aug-
mente ses affaires. Le local

actuel est trop petit. Il est

fortement question que la Di-
rection de la Caisse fasse l’a-
chat de l'immeuble de M. A-
naclet Lemire. Ce serait un
endroit idéal pour donner un
meilleur service à la clientèle.

©
Certains conseils munici-

paux sont dans l’eau-bouillan-
te. A St-Ignace la bouilloire
vient de sauter — A Saint-
Cuthbert la marmite munici-
pale est bouillante — et à
Berthierville c’est la “cons-
piration du silence”, c’est guè-

Îre mieux.

POPULAIRE

DE BERTHIERVILLE
EST VOTRE CAISSE

4% PAYE SUR LE CAPITAL SOCIAL

 

 32, rue Montcalm — Tél :

 

“VOUS VOUS DEVEZ DE VIVRE
EN SECURITE”

Assurance-vie, feu, accident ou

SYLVIODUBOIS-Assurances générales

Pour votre

automobile, ete.» voyez

6-3730 — BERTHIERVILLE

 

NOUS VOUS GARANTISSONS SATISFACTION
POUR TOUS GENRES DE TRAVAUX

DE CONSTRUCTION

ADRESSEZ-VOUS À |

GERMAIN ST-MARTIN
CONTRACTEUR GENERAL

RUE DU COLLEGE — Tél. :

TELEVISION |
 —

SERVIGE DE|

|
| PAR UN “SPECIALISTE"

|

 

— |

6-4236 — BERTHIERVILLE
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Réparation de lunettes

EXAMEN DES YEUX

Léo-Paul TROTTIER
OPTOMETRISTE ET

OPTICIEN

1654 ost Mé-Royal  Ték LA. 3-1658 |
MONTREAL, P. Q.

Si vous désirez de la musi-

que de grande classe et les

chansons les plus populaires,

à un prix très très, très bas,

consultez l’annonce de “Chez

François” dans l’édition pré-

sente.
©

“Apprenez l’anglais pour

une meilleure réussite dans

les affaires, mais retenez bien

que votre coeur ne doit battre

qu’en français” (Mgr. Mar-

tin).
©

Beaucoup de nos lecteurs

ont renouvelé à date leur a-

bonnement au Courrier. Nous

les en remercions. Ceux qui

ne l’ont pas encore fait de-

vraient imiter leur exemple.

©
Le Coca-Cola se vend dans

86 pays et bat la marche dans
la vente des liqueurs douces.

©
D’après des témoins oculai-

res, les communistes se li-
vrent à un effroyable massa-
cre en Hongrie. La Croix-
Rouge accuse même les agres-

cins et des infirmières.

©
Et des gens ont le culot de

reprocher à l’hon. St-Laurent
et son gouvernement de vou-
loir porter secours (dans la
mesure du possible) à tous
ces humains comme nous.

tes les nations libres dans son

medi matin le 10 novembre.

 

  

  
     

    
   

   
    

    

    

  

   

    

   

   

   

      

 

  
   

   

  
  

   
  

  

seurs d’avoir tué des méde-

©
D'ailleurs le Pape lui-mê-

me réclamait cette aide à tou-

allocution radiodiffusée, sa-

©
Les membres du club Riche-

JEUDI, LE 15 NOVEMBRE 1956,

SAINT-CUTHBERT
Barthélemy en visite chez M. et
Mme Roméo Fafard.

Mme Alphonse’Brizard de Mont.
réal en visite chez Mme Azarig
Lambert et autresparents.

M.-Jean Daignegult, maintenant

de Montréal, ‘en visite chez des
amis, dimanche dernier.

M. et Mme Gaston Hamel de T.-

Rivières, *Mile Simonne Landry
ainsi que M.:èt Mme Armand Ro.
berge de Montréal chez M. J. A
Roberge, dimanche dernier.
Mme Ovide-Chênevert ainsi que

M. et MmeCharlemagne Tellier 3
Montréal, mercredi pour assister

aux funérailles de leur cousin M.
Arthur Laberge.

HORAIRE
EN VIGUEUR
DIMANCHE

Le 30 septembre

Pour Montréal

  
QUATORZIEME RAPPORT

DE LA*CAISSE

POPULAIRE : —

Mardi dernier, le 6 novembre,

notre Caisse Populaire présentait

son 14e rapport annuel.

Après lecture du rapport, il y

eu choix de deux nouveaux offi-

ciers de la Caisse. À la commis-

sion de Crédit M. Azellus Vadnais

ayant donné sa démission a été

remplacé par M. Ange-Albert Fa-

fard. Au conseil de surveillance,

M. le Dr Jean-Louis Boucher ayant

lui aussi donné sa démission est

remplacé par M. Clovis Destrem-

Le conseil d'administration se

compose donc comme suit :

MM. Antonio Vadnais, prési-

dent, J. Albert Charpentier, ptre,

vice-président, Joseph Plante, di-

recteur, Clément Robillard, direc-

teur ; Mlle Rose-Alda Fafard, se-

crétaire-gérante.

Commission decrédit : MM. Ro-

‘land Destrempes, président, Aza-

rie Lambert, Ange-Albert Fafard.

Conseil de surveillance : MM.

Bernard Beaucage, Wilfrid Tou-

 

pin, Clovis Destrempes. Le matin l

A cette réunion, il fut décidéll Le soir 19 0 res
que l’intérêt serait porté de 2% :

à 214 %. Cette assemblée était pré- Pour Québec

sidée par M. Marcel Gravel de Jo-

liette. Le matin 10.32 hres
DE CI, DE ÇA... Le soir 6.21 hres

M. et Mme Marcel Plante qui

demeuraient dans un des logis de

M. Philibert Fafard sont déména-

gés à Charlemagne. M. Plante tra-

vaille dans un garage de cette lo-

calité.
Mlle Andrée Sylvestre de Saint-

—

Tous les jours  
  C7,fique Canadien 

 

 

 

POUR VOS REPARATIONS GENERALES
DANS VOS VETEMENTS

PRESSAGE ET REPARATIONS POUR VETEMENTS
DE DAMES ET MESSIEURS  PRESSAGE DANS LA MEME JOURNEE

Revers de pantalons — Bords de manches faits à neut.

le tout : exécution et réajustement faits par un expert.

AUSSI REPARATIONS MINEURES DANS
LA FOURRURE.

Satisfaction garantie.

 
| SERVICE CERTIFIE SUR TOUTES MARQUES

RAYMOND SANSCHAGRIN

   
Technicien en Télévision — Membre du RT.TA., USA.

48-AIBERVILLE(PLACEDU MARCHE)
TEL. :64314

May
CONSULTEZ

SERVICE PROMPT ET COURTOIS

||avant que d'autres familles

1 nyois demal-outoment !

| beaucoup:de-beurre!

lieu ont tenu leur partie d’hui-
tres samedi dernier. M. La-
fontaine, embouteilleur de
Coca-Cola, avait mis son local
à la disposition du club.

©

Un échevin a prétendu à la
dernière séance du conseil,
que le camion a incendie avait.
la manie de danser le Rockn
Roll, à un tel point que le
chauffeur perd son chapeau.

  

  
   

   
  

 

   
  

    
    

  
   
  
   

 

  

 

©
On nous a rapporté que Jac-

ques Normand serait absent
de la T.V. pour une période
d’un an. Defait, il n’a pas ap-
paru au dernier programme
“Porte Ouverte”. On vient de
lui fermer la porte et la g …

RUE MONTCALM — TEL:

®
Ceux qui ont capté sur leur

écran, l’émission de “Prise de
Bec” dimanche le 4 novem-
bre, se souviendront long-
temps de cette petite discus-
sion a trois. Les trois criti-
ques invités devaient parler
de théâtre. On en a parlé a-
bondammentet, puis brusque-
ment Jean Desprez afait un
“coup de théâtre” quand, la
rage au coeur, elle attaqua
son voisin, Jean Vincent. J'ai
horreur de ces petits règlages
de comptes en public, comme

Départ de Berthierville  
Départ de Berthierville

Départ de -Berthierville

Tous

nous quittent.

Saviez-vous qu’il ya25 fa-
milles de:Berthier qui nous
ontlaissées pour.des cieux.
meilleurs’ et déla uis "le

   

     

  

  
  

misOnavait pourtant

 

 
MARIANE VALET SERVICE

Mme D. Pouliot;prop.

TEL: 6-4489 — 98 FRONTENAC — BERTHIERVILLE.

fr .

Pour vos voyages a Montréal
PRENEZ L'HABITUDE DE VOYAGERAVEC

BRISSETTE & FRERE

La seule compagnie de transport à vous prendre à domic}
le et vous déposer à votre porte. Aucun arrêt. Plus rapide.

 

Tous les jours, excepté samedi et dimanche

Départ de St-lgnace de Loyola 7.45 A.M.

SAMEDI SEULEMENT
Départ de St-lgnace de Loyola 7.45 A.M.

DIMANCHE
Départ de St-Ignace de Loyola 6.45 P.M.

DEPART DE MONTREAL =
jours, excepté le samedi

dit le flaneur. Départ du terminus 5.30 P.M.
© . Semedi

Il y aurait pourtant de lail| Départ du terminus ‘10.30 AM. 5.30 P.M.
place pour une bonne grosse 'DIMANCHE
industrie dans notre localité|l| Départ du terminus 10.30 P.M.

LE PALAIS DU COMMERCE
1700 RUE BERRI, MONTREAL—TEL: MA. 7062

 

6-3795 — BERTHIERVILLE.

- 8.00 AM.

12.45 P.M.

8.00 AM. "1.00 P.M.

7.00 PM.  
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+ Le combat contre l'ignorance

crasse, et les préjugés mesquins,
est épuisant, encore qu'il four-

nit de belles consolations.

+ Aristote l'a dit : ‘L'homme est

Je plus grand imitateur des ani-
y compris le singe !

®

+ La maladie de la peur, sous tou-

tes ses formes, devient la ma-

ladie à la mode.

©

+ Un Juge, à sa retraite, est au

moins à l'abri de mourir sur le
banc.

maux"...

©

+ En ayant suffisamment con-

fiance en votre ville, pour vous

lancer dans la construction,

vous aidez mieux à payer les

LE COURRIER DE BERTHIER PAGE 3

I0

Îl y à maintenant une pharmacie à Berthier
90, rue Frontenac

Enrichissement pour notre localité

Votre pharmacien collabore avec votre médecin.

Il est pour vous un confident sûr, compétent, désintéressé.

Notre corpsprofessionnel, pourtant si dignement représenté,

n’était pas complet : il manquait un pharmacien. Cette lacune

vient d’être comblée. Berthier a maintenant son pharmacien

~ dansla personne de M. Guy Barrette qui vient d’ouvrir une ma-

 

taxes.

©
+ Du train où vont les choses,
nous finirons par avoir des mes-

ses à midi et demi, les diman-|
ches, dans presque toutes nos
paruisses. ‘

 
©

+ Le Député fédéral de Trois-Ri-

vières vise à devenir Chef de

l'Opposition, au fédéral. C'est
un peu présomptueux.

©
+ La surproduction humaine n’est

pas un vain danger. Sait-on que,
depuis la guerre, la population

du Japon a augmenté de dix-

huit millions !

©
+ Les syndicats libres, actifs, =

portent aux ouvriers le pain, 1a |=
paix, la liberté, et la sécurité.

©
+ Avec la mi-Novembre, nous pi-

quons. à fond de train vers la

Noël. Comme les années filent
vite !

secours en cas de maladie ou d'accident.

A

     

  

   

    

    

 

    

 

  

 

   

   
   

 

  

  

     

= de fétes.

©
+ Les brebis sont faites pour être

tondues, et même, tondues de ©
près...

° Pharmacie+ Qu'il est difficile de plaire à
son père, et à tont le monde ! -

 

90, rue Frontenac Tél.

I  
M

En furetant
TROIS MILLIONS POUR DES MAISONS.

Les 7,454 sociétaires de la Caisse populaire Notre-Dame de Gran-

by sont millionnaires. L’actif est maintenant de $3,634,468.22. Hors

la Coopérative Agricole de Granby, ce groupement social d’épargne

‘et de crédit est le plus important dans le domaine coopératif. Comme

4 hôle social, la Caisse Notre-Dame a prêté aux sociétaires $3,900.000

en 8,737 préts; $3,000,000 pour la construction de 695 maisons.

Certes, voilà des chiffres réjouissants, et une politique de coopé-

ration, digne d’être signalée à nos lecteurs.

©

FAUSSE RUMEUR.

: Dernièrement, on lançait la rumeur que le gouvernement provin-
Ex

cial avait Tintention de prendre en mains le commerce de la vente de

la biére, enlevant ains iaux petits épiciers les permis a cet effet.

Commeil fallait s’y attendre, cette rumeur fantaisiste a été caté-

goriquement démentie. L’Union nationale a toujours été un défenseur

et un ami du petit épicier. À plusieurs reprises elle a fait l’éloge du

«petit commerçant, de celui qui devait faire crédt quand les jours

étaient :mauvais, de celui qui rendait mille services à ses voisins et

Ÿ.contribuait à la vie paroissiale et sociale. S’il y a quelqu'un, par

conséquent, qui ne poserait pas de geste pour nuire au petit épicier,

c'estbien le: gouvernement de Québec.

L'Union nationale a-adopté la politique de permis de vente de biére

aux petits épiciers précisément dans le but de sauver mospetits com-

merçants.

 
ue - | © .

%8 MO-|0PARATION DES BACHELIERS A LAVIEPRATIQUE.
*

Àwou. sapéeienres..de:son: établisgementsecondaire

gnifique pharmacie, rue Frontenac.

QU’EST-CE QU’UNE PHARMACIE ? — Un poste de

QU’EST-CE QU’UN PHARMACIEN ? — Le gardien de

votre santé. Il remplit avec soin les ordonnances de votre

médecin, il vérifie l’exactitude des doses prescrites,}l vous

conseille, il vous dirige. On peutse fier et se confier à lui.

Ordonnances remplies avec soin — Remèdes brevetés.

Produits de beauté : Yardley, Coty, Lubin, Helena Ru-

binstein, Max-Factor, etc. Articles de bébé — Cadeaux

Livraison dans Berthier et dansles villages environnants.

 

  

iia”1950,le;DrRanft,. directeur decélège;orgarisedansls ee  (suite. à la page 14)
/

  

M. Guy Borrette, B.Ph., L.Ph.,
propriétaire de la pharmacie Berthierville.

Berthierville
3703

“3704 0BERTHIERVILLE

TE

Humble prière
Seigneur, Maître des pots, des brocs et des marmites
Qui sont dans ma cuisine et dont jai le souci,
Je ne puis être, hélas! la sainte qui médite,
Assise aux pieds du Maître, ou qui brode pour Lui
Avec de blanches mains, quelque étoffe bénite,
Alors, que je sois sainte en besognant ici!

Donne-moi de Te plaire en remuant la flamme,
En préparant la soupe, en récurant l’évier.
De Marthe j'ai les mains, mais de Marie j’ai l’âme.
Quand je lave le sol, à genoux,surla dure,
Je pense que Tes mains ont touché nos souillures,
Et je vois “Tes” sandales en cirant “leurs” souliers.

De prier longuement je n’ai pas le loisir,
C’est pourquoi je Te dis Réchauffe ma cuisine
Du feu de Ton Amour. Et que Ta paix divine
Apaise les accès de mon humeur chagrine,
Et fasse taire aussi mon besoin de gémir.

Tu aimais tant, Seigneur, à nourrir Tes amis
Sur la montagne, au bord du lac, ou dans la chambre.

Quand je “leur”servirai le repas que voici,
Cesera Toi, Seigneur, qui-viendras pour le prendre,
Car c’est Toi que je sers en les servantici.

‘POURNETTOYAGE DE VOS TAPIS ETMEUBLES
    

  

 

  
E. Labèfle &Fils nettoientr à doniicilo meubles
et tapis. — Travail garanti. — Attention

i spéciale institutions hôpiteux,-
fn “étoile.— ESTIMATION “GRATUITE. |        
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Ministère des Postes, Ottawa’.

W.-H. GAGNÉ & FILS
Éditeurs-Propriétaires

ROLAND DOUCET, Rédacteur-Gérant

6, rue Lafayette — Tél. : 6-8105
 

Le prix de l'abonnement est de $2.00 par année pour le
Canada et $3.00 pour les Etats-Unis — Toute année commen-
¢ée est due en entier.

Conformément À Ja tradition et dans l'intérêt d’une juste
lédberté, il est entendu que les articles du “Courrier” sont pu-
bliés sous la responsabilité de leurs auteurs. :

Pour le tarif des annonces, impressions, ete., on voudra
bien s'adresser A nos bureaux.
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DEVANT UN BERCEAU
On nous parle avec raison, et de plus en plus, de

l'immense détresse des peuples asiatiques et africains.
Commentse fait-il que nous sommes plus riches, plus heu-
reux que tant d’autres ? Comment se fait-il que sur les
160,000 enfants attendus chaque jour dans les berceaux
sur la surface du globe, seuls ceux qui naissent dans quel-
ques pays d'Occident — précision, en Amérique du Nord
— sont promis au confort ?

C'est qu'ils arrivent, nos enfants, dans un monde où
chacun, en partant des qualités et des aptitudes qui lui
sont propres, et dans le domaine qu'il choisit lui-même, à
la possibilité de s'élever et d'élever la communauté vers
plus de bien-être dansla justice.

Dans notre société de libre entreprise, l'homme se
meut librement, il o toutes les chances de faire fructifier
ses talents, dons de la Providence, et c'est en les faisant
fructifier qu'il rend hommage ou Créateur. Cette société,
ce n'est pas nous qui l'avons faite. Elle est l'oeuvre de plu-
sieurs générations, elle est un précieux héritage. L'oeuvre
de nos pères, ce fut. sans tomber dans l'anarchie, de s’ef-
forcer de construire la société entre les hommes également
fibres et également responsables. L'Histoire du Canado,
notamment, est celle d'une élévation continue du statut
de l'hommeet du ctoyen en face de l'emprise du devoir.

, Cet héritage, nous devons le défendre, et le défendre
tout simplement en l’accroissant pour n'avoir pas à le dé-
fendre par les armes. Donc, repoussons les appels des sirè-
nes du socialisme dont les promesses ne sont que duperie
commeon neutle constater en comparant notre sort maté-
riel à celui de tant d'autres peuples.

— Au départ de M. Lionel Bertrand
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‘Bertrand: astistecommelun des délégoés du ,des” Natiogis-Unies pour l'éducationgo1a scienceles
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Les événements à venir
°

à Berthier en novembre
15 nov. 20 nov. 21 nov. 22 nov. 24 nov.

Soirée Souper Partie Banquet Soirée

cinémato- mixte de cartes en l'honneur

|

canadienne

graphique du Club par les du député par les

par la Richelieu scouts provincial - Filles

J.0.C. : d’Isabelle

Théâtre Motel Salle Château Salle

Royal Canada Paroissiale Berthelet Paroissiale        
BERTHIER AUTREFOIS

Toutefois, quelques-uns avaient

a sucre confiance que la culture de la bet-

Quandfut érigé à Berthier l’édi- |terave à sucre pouvait être très

fice qui devait servir de raffinerie profitable. Une mise de fondsnou-

vers 1870. à mesure que la cons-|velle servit a l’achat d’un outillage

Iruction s’élevait. les espérances de |moderne et la raffinerie se remit à

la population de Berthier et de tout | fonctionner. Monseigneur Bruché-

le comté grandissaient en propor-|sl. archevêque de Montréal, vint

tion. Les fermiers consultèrent les|par train spécial avec plusieurs

catalogues de graines de semence |personnages de marque bénir l’é-

afin de se renseigner sur les semen. |difice et la machinerie. Les fer-

ces a ieter en terre, et leur sommeil |miers furent invités à cultiver la

était hanté de rêves de fortune. A- [betterave et tout alla bien pendant

vec les pelures, ils engraissaient les quelques .années, mais il devint

bestiaux: en un mottout paraissait [évident que le sucre de betteraves

avantageux. canadien ne pourrait jamais con-

Hel 1 . Jus

|

CUTTENCET le sucre de canne des
élas, ‘quelques années plus! antilles.

tard, la raffinerie fermait ses por-
tes et les fermiers revenaient à la
culture du foin.

La raffinerie de betterave

La raffinerie de Berthier ferma
donc ses portes pour une seconde
et dernière fois et le solide édifice

LUSUSRIUSUSUSUUMNUUSUNN de pierre demeura vide comme un
souvenir avec des sommesconsidé-

Encouragez votre journal rables englouties dans ses fonda-

local et faites-le lire ….
tions.

En 1898 les édifices et la pro-
priété entière furent vendus à Mel-
chers Distilleries Ltd.  

!
!

L'association

sportive de Lano-
raie en activité
Dernièrement avait lieu au Cha-

let du Terain de Jeux, une assem-
blée très importante sous la prési-
dence de M. Gaston Bettez.

On a fait l’élection de quelques
membres du Bureau de direction.
M. Paul-Antoine Robillardd fut
élu vice-président. M. l’abbé Fer-
nanda Blouin, vicaire, ainsi que M.
Louis-Joseph Desrosiers furent
maintenus dans leur fonction res.
pective de secrétaire et de trésorier,
M. Emile Desrosiers, aidé de MM.
Hervé Bonin, Bertrand Laroche.
Roland Arpin, Conrad Bonaven-
ture, et Marcel Beauparlant sont
préposés au recrutement des mem-
bres.

Il fut décidé de l’organisation
d’un souper du Bon Vieux Temps
qui aura lieu le 24 novembre pro-
chain. 
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Chronique de l’École St-Francois I ÉCOLE PRIVÉE |Chronique du

AIMÉE PAQUIN| Collège St-Joseph |
Résultat des notes d’Octobre

pour les trois premiers élèves de
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que cours. Voici : FOOTBALL doute les futures étoiles de nôtre

Année Elève 0° ; . ‘Grand Officiel".

10e : Murielle Soulière 2 Le club semi-officiel de ‘’Foot-

ball’ du collège Saint-Joseph de AU HOCKEY!

 

 

enJarrette ° aod Berthier a connu la défuite di-|,

Se : M-Jeanne Moreau — 896 manche dernier au cours d'une Dans le domaine du hockey, on

Claire Frenette80 joute disputée contre un club des

|

peut dire que les activités du Col-

Pierrette Coulombe : 78.7 Trois-Rivières. | lège Saint-Joseph sont commen-

7e : Line Niquette ” 89 Malgré leur brillante ligne dé-|cées. En effet, jeudi dernier, deux

Lisette Goulet 80 fensive, les joueurs du Collège ont

|

clubs en sont venus aux prises au

Jacques Francoeur 72.9] 0 leurs rangs brisés sous les at-|‘‘Colisée”” de Sorel. Les joueurs,

6e : Lina Cayer 817 taques incessantes des Landry.| quoique non entraînés encore, ont

Michelle Paul BET Pratte, Mercier, Sauvageau, Du-|fait cependant assez bonne figure.

Mireille Goulet | ’ 74.1 guay, Perreault, Cloutier. Labrec-

|

Cette partie se termina par un

CT que, Desmaraies et autres, qui te-|compte nul : 6 à 6. Les pointeurs

naient absolument à ne retourner | furent : André Gagnon et Roy De-

Rédaction d'un élève chez eux qu'avec la victoire. guvre avec chacun trois buts, José

L'AUTOMNE Malgré le froid glacial qui fai- Michaud et Pierre-Aimé Houle a-

vec chacun deux, et enfin Rodri-

sait grelotter tous les joueurs, ;

D R O I T E T F I E R L'automne est arrivé ; c'est une vartie ne manqua pas ee gue Desmarais et Claude Char-

saison plutôt monotone. On voit Trois-Rivières prit l'avance au bonneau avec chacun un. Les gar-

;
les feuilles qui se colorent, se dé- tout début de la joute. Quelques diens de but étaient d'un côté J.-

Ju Toussaint : Au colisée de So-| Sainte-Julienne et remporte une|tachent, tourbillonnent et dispa- instants plus tard un joueur du Mare Brunette et de l'autre Ber-

el, l'Officiel de l'Ecole rencontre| belle victoire : 9 à 2. Félicitations

|

l'éissent sous l'action du vent dans’ College porta le ballon pour éga- nard Grégoire. ;

celui de l'évole St-Viateur (Saint-|à tous ces vaillants. les soupiraux, ici et là. Les fleurs liser les chances et porter le poin- Un si magnifique travail de la

- Maxime!. Le point qui nous évita ferment leurs beaux yeux pour tage à 6-6. La première moitié part de ces Joueurs laisse prévoir

Je blanchissage fut compté par| Dimanche, le 4 novembre : Le|dormir jusqu'au printemps pro-' de la joute se termina ainsi. que l'Officiel du Collège sera des

Louis Beauchemin. Félicitations |F. Léon Gendron, scolastique, en-

|

chain. Le sol se refroidit douce- | mieux balancé cette année.

Louis. Rexultat final : 6 - 1. La|fant de cette paroisse et ancien|ment. Le vent commence à souf-| La seconde partie fut trés chau-

pratique s'avère nécessaire, nous

|

professeur À l'Ecole, arrête saluer fler, à tordre les arbres. dement disputée, tour à tour, les
>

A ° «

le savuns : mais à Berthierville, |ses confrères. Nous lui souhaitons | clubs étaient acculés dans leur ter- | 3 l l

nous n'avons pas de glace arti-|santé et succès dans la poursuite Les cultivateurs ont terminé ‘ritoire par l'adversaire, en ressor- amica € a à

ficielle Il ne faut pas être tro leurs récoltes ; le foin et l’avoine 'taient pour enfoncer à leur tour

exigeant ‘ P p|de ses études théologiques. sont engrangés, tandis que le maïs les lignes de l'adversaire. Vers la C ’ °e

Jeudi, le 8 novembre : Le Dr U. ost dans le silo. L'herbe verte est fin de la joute, un des joueurs des ongregation

. , Laferrière, représentant de l'Uni- evenue rare pour les animaux. ‘Trois-Rivières réussit à tromper

Vendredi, le 3 novembre : Mgr té Sanitaire, vient entretenir les Les nuits sont froides, et même. 'la vigilance des joueurs du col-

Beaudry, colonel de l'Armée ca- élèves des classes supérieures au il gèle de temps en temps. L'hi-:lège, se faufila et permit à son de Notre-Dame

nadienne. accompagné de M. Beau- ver approche. Déjà, le soleil's’af-|club de prendre les devants en ;

parlant. padre, nous fait le grand sue a LubercuoseCe faiblit, les soirées se font dans les portant le pointage a 12-6, et la] 12 Réuni Anci

SM maisons. Les vieux fument leur

|

partie pris fin, laissant la victoire a Réunion des Anciennes mar-
honneur de prendre le souper avec re ; ;

;

nous, Mer leaudry est un an-| lorie. remplir par108 Parents

|

pipe au coin du feuLes rues sont aux visiteurs. que toujours dans les Annales du
est remise chaque élève. moins achalandées. La fumée com- Couvent un jour de joie profonde.

tien vicaire de la paroisse. , ; Les Religieuses se font un si

mence à s'échapper régulièrement CHEZ LES PETITS rand ais d'ouvrir tout ran-

Taxidermie des cheminées. L'air est plus frais. a â ] p t à n ou a 5 "

Samedi, le 3 novembre : L'Eco-| Depuis le début de l'automne. Le ciel roule de gros nuages 8riS.| D'un autre côté l'officiel des Pois Sur oor Le °. ant au Br

le loue l’Aréna de Joliette de 1 h.|une volée d'oiseaux, d'espèces peu Pour les pauvres, la misère com-|«puces” du Collège rencontrait nous sentons sien o- an 8 © Le

à 3h. 30. Nos moyens, après avoir communes, s'abat sur la maison : ence. A l’école, les élèves posent !J'école St-François d'Assise de|coeur des Anciennes brent au

pratiqués tout près d’une heu-|bécassines, buses, tourterelles, de les bandes de la patinoire. Les! Berthier. Ces joueurs en herbes| contact des souvenirs que leur rap-

re, faute de combattants, s’af-|Caroline, chouettes, hérons, ete. {Jeux ne sont plus les mêmes. Les furent un peu plus chanceux Que! pelle ce retour au chez nous"

frontent dans le dernier quart |Ces pauvres victimes ! elles vien- oiseaux émigrent vers les PAYS leurs grands frères car ils rempor- |toujours cher.

 
      

   
 

d'heure « - : lus chauds. ictoi ;

Pierre etaaro de5 nent se faire bourrer !Eh oui ! p tèrent une victoire facile par le| Dimanche dernier, le 11, nous

à ? h. 15. les ‘anciens se lancent le F. Chevrette est taxidermiste.! L'automne est une saison morte. compte de 12 à 7. Cette partie se |avions le bonheur d'accueillir en-

à l'assaut contre saul 3 Son plus beau trophée c'est UN!La vie se retire chez les arbres. déroula avec moins d'actions que |viron 75 anciennes, jeunes et

Ne une équipe de aigle royal, d'une envergure de "|Le chant des oiseaux ne se fait l'autre, car les petits se ressentent [moins jeunes... mais qu'est-ce

pieds (ailes étendues), imaginez.

|

plus entendre. plus des méfaitsdu froid. Il était.

|

vraiment sur le nombre considé-

malgré tout, très intéressant de [rable de celles qui sont passées

L'ESPOIR DE TOUS LES Caisse d’Epargne Ludger Poirier, voir à l'oeuvre ces petits bouts

Tous les lundis, M. le Directeur 7e année “A" d'hommes, qui deviendront sans (suite à la page 9)

SOURDS DU CANADA -
passe dans les classes pour Te

EST REALISE... cueillir les argents des déposants

TN date, le nombre de ces élèves at-

EN teint 145. et le dépot global for-

- . me la jolie somme de quelque

$200. Chaque déposant a son 1i- |

" 50-X ” vret de caisse, tout comme les

grandes personnes ! Nous félici-

UN APPAREIL AUDITIF PETIT, LÉGER ||tons tous ces élèves à développer

ET PUISSANT POUR SEULEMENT en eux la belle vertu d'économie.

$50.00 (complet) st inconsidérée malheureusement

Un Zenith 4transistrons de le plus Nous avons cru bon. avant de
haute qualité. Il ne se vend pas $250 clore cette chronique. de porter à
o $300 comme nombre d'autres. Tout 1a connaissance du public berthe-
rice à l'expérience acquise en 11... ,ne rédaction d'un élève. Puis-

des ao Zenith, les manufacturiers sent d’autres compositeurs en her-

os et sots de télévision be mériter cet honneur d'être lu
tonnus dans le monde entier. ,

par toute la population ‘

GRATIS
Pour comprendre la DEPRESSION

NERVEUSE, la NERVOSITE, et y ap-

porter remède au point de vue psy-

chique, faites venir gratuitement le

sommaire très détaillé de chacun

6 ouvrages de280 pages cha-

. eun d'André La Rivière, psychana-

Iyste consultant e? catholique, de

Montréal, ex-stagiaire des hôpitaux

de Paris: 1946-1951. .

ITIONS PSYCHOLOGIQUES, Enr.

- 5426, avenue Marcil, N.D.G., Mtl

h Tél, : HU, 8-4312

  

quelleJen ageme seonane. 4| L'INDUSTRIE DE L’AVIATION REND HOMMAGEAUN PIONNIER

  

   

Jne seule pile sèche minuscule ali-
mente les 50-X à raison de 10 sous

par semaine.

 

   

 

  

   
   
  
    

  
       

         

   

    Venez le voir

Essayez le avjourd'hui.

Garanti d'argent remis si non satisfait
après essai de 10 Jours.

Nous vendons les piles (batteries)
ovtes les marques. Nous réparonsvies les marques d'apparolle auditifs.

i

Lors d'un banquet donné a Montréal,

l'industrie canadienne de l'aviation a honoré

M. W. F. English, qui vient de prendre sa

retraite comme vice-président des opérations

d'Air-Canada. Plus de 250 invités du Canada,

des Etats-Unis et de l'Angleterre ont souligné

la contribution qu'a apportée M. English à

l’industrie de l'aviation. Ci-dessus, de gauche

{ à droite, les hôtesses d’Air-Canada Gypsy

' Germaine, Lou George et Mary Ropchan

prégentent à M. English des candélabresdont ,

“industrie lui a fait cadeau à l’occasion de sa

retraite.

   

    

 

  
  

 

  

En vente à la {j

33, rue du Roi “SOREL |
| Tél. : 5581* |
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NOTES SU
ST-BARTHELEMY : —

— Numéro 83 —

L'éducation au temps de M.

L.-E. Moreau, curé.

Le Couvent de St-Barthélemy

(Suite et fin)

Heureusement que des cause-

ries entretenues, dix ans passée,

avec Mère Grégoire de Nazianze,

(Caroline Comtois), née en 1865,

fournissent quelques éclaircisse-

ments. Cette fille de St-Barthéle-

my dut entrer au couvent dès l’ou-

verture. Rappelons en passant

qu’elle fournit aux Soeurs de J.

M. leur deuxième sujet en cette

paroisse. M. Moreau, heureux de

ces prémisses du dévouement re-

ligieux local, avait promis son an-

neau de Religieuse à Caroline si
elle persévérait. I le lui envoya

le jour de sa profession perpé-

tuelle.

Cette bonne Soeur, chargée

d'ans et de mérites, avait d’abord

fréquenté l’école du Grand Saint-

- Jacques sous la direction de Mlle

Célina Croisetière et ensuite de

Dame Siméon Plante (Louise La-

fontaine). Elle laissa l'école âgée

de 13 ans, en sixième. Ce détail

important nous montre que l'on

conduisait les enfants appliqués

jusqu’à la fin du cours prépara-

toire, à l’école du Grand Saint-

Jacques, à cette époque.

D'après Soeur Grégoire de Na-

zianze, ‘’le règlement du couvent

était sévère. Pendant l'année sco-

laire, aucune sortie n’était permi-

se, même chez les parents. Exem-

ple : Une élève, Laura Drainville

avait un’frère qui devait se marier
le lendemain. Une soeur de Laura,

 

MAGASIN DE MEUBLES

À ST-BARTHÉLEMY
MARCEL LAJOIE a le

plaisir d’‘informer la popula-
tion qu'il est maintenant
vendeurde meubles et d’ap-
pareils de T.V. pour le
compte de la Maison J.-A.
Laforest de Berthierville.

UNE VISITE EST

SOLLICITEE!  

à ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITES
RAUUSUVVUIUTUSVUUTUNIVNEUSUSVUUSUIÉ

organiste, vint exercer le chant au

couvent, et, l'exercice terminé, de-

manda de se faire reconduire à la

maison. Laura et Virginie Mi-
chaud l’accompagnèrent. Arrivées

à la demeure de M. Drainville,
père, celui-ci invita les élèves à

venir regarder les présents de no-

ces de son fils. Refus ! Il ne fal-

lait pas désobéir au règlement...

“L'esprit de soumission à l'au-

torité était général”. Nous écou-

tions les Soeurs comme si elles

eussent prononcé des paroles d'E-

vangile et nous leur obéissions .. .

en vertu de la discipline familia-

le’,

“A la distribution des prix, les

élèves offraient une séance au pu-

blic.

‘Les jeudis et samedis p.m.,

nous faisions une heure de lectu-

re, puis les Soeurs nous ensei-

gnaient le tricot et la couture ain-

si que l’art culinaire. Dans les der-

niéres années du cours, les gran-

des passajent toute la journée à

la cuisine.’
Rien d’étonnant à cela. Mère-

Marie-Rose, fondatrice de la com-

munauté des Soeurs J. M., avait vu.

le jour dans le bassin du ’Riche-
lieu. Or, la population de cette ré-

gion est très industrieuse, très é-
conome. C'est une contrée où l'on

sons privées ou publiques en les

entretenant comme il faut. Les

femmes y développent jalousement

les vertus domestiques. Soeur Ma-

rie-Rose avait d’abord tenu mai-

son, pris soin du linge. Ayant ac-

quis de l'influence, elle visait à
former des femmes portant sage-

ment la jupe, peinant dans le

champ d'action où les talents re-

çus du Créateur leur permettent

d’acquérir gloire et utilité.

Mère Marie-Rose, fière d’appar-

tenir au sexe faible, aspirait à le

rendre fort par l’habilité de ses-re-

cettes de cuisine, la dextérité de

son aiguille, son estime de nos

troupeaux et de nos champs de

lin.

| Cela plaisait si bien au curé
Moreau, que, fut-il pauvre comme
lun clou, n'ayant jamais possédé

;autre chose qu'une bourse trouée,
il avait ménagé un $100 qu’il lé-

:gua par testament à l'intention de

fonder un prix à nos ‘‘midinettes’’

.de couvent.

|  Ajoutons que dès le début, les
: expositions de travaux manuels et

de mets fleurissaient dans la gran-

de salle de nos bonnes Soeurs, et

que, en plus, ces maîtresses dé-

vouées s'appliquaient à durcir les

muscles de leurs filles en leur en-

(suite à la page 11)
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vos vieux meubles|
E. LABELLE & FILS

vous transformeront vos vieux meubles tels que:
CHESTERFIELDS, MOBILIERS DE CHAMBRE, DE SALLE

~ A DINER, DE VIVOIRS, PIANOS, ETC., ETC.
 

SPECIALITES : CAPITONNAGE ET TENTURES
 

Estimés sans obligation. — 40 années d'expérience dans
les meilleures maisons de Montwéal, dont la maison

HENRY MORGAN.

E. LABEL
TEk: Lonoraie 544

LE & Fils
LANORAIE, P. Q.

Hospitalisation Familiale aveo ousans
salaire — Accident et Maladie,

ou accident seulement.

VIE — FEU —VOL — AUTOMOBILE
Responsabilité publique, personnelle

ou patronale.
Autant de problèmes pour vous !

.. Confiez ces-problèmes-à VOTRE AGENT : 

 
sait faire durer les vieilles mai-

LE COURRIER DE BERTHIER

Entrée des élèves

 
Elle avait lieu lundi le 5 novem-

bre et réunissait cinquante-trois

jeunes ruraux venus de différentes

paroisses du diocèse et même de

l'extérieur. Ce nombre comprend

18 finissants et 35 nouveaux. Voi-

ci avec leur nom la provenance

des élèves répartis en comtés et

paroisses.

Comté de Joliette : 19

St-Ambroise : Jean-Marc Brouil-

lette ; André Courchesne ; Yves

Lafreniére ; Maurice Parent ; J.-

Maurice Simard.

Ste-Elisabeth : Luc Allard ; An-

dré Coutu ; Clément Ducharme.

Christ-Roi : André Desrosiers;

François Soulières.

Ste-Mélanie : Fernand Forest;

Roch Nadeau.

Notre-Dame de Lourdes:

Latour. /

St-Alphonse : Kenneth Carroll.

Ste-Béatrix : André Laporte.

St-Cléophas : René Piette.

St-Félix de Valois : Gilles Des-

rosiers.

St-Paul : Bernard Chevrette.

Sacré-Coeur de Crabtree : Clo-

vis Léveillé.

Paul

Comté de VYAssomption: 12

St-Roch : Gabriel Brien ; Gilles

Duval ; Lucien Mercier ; Michel

Mercier ; André Racette.

L'Epiphanie : Jean-Léon Ami-

reault : Gérald Lebeau ; Gérald  Mireault ; Jean-Maurice Robert.

JEUDI, LE 15 NOVEMBRE 1956,

à l’École d'Agriculture

St-Gérard : Philippe Beaudoin;

Aurèle Papin.

L'Assomption : Gérard Forest.

Comté de Montcalm : 11

St-Alexis : Normand Allard ;

André Landry ; Germain-Roland

Guilbeault ; Florent Venne.

St-Esprit : Aurèle Collin ; Ré-

jean Majeau ; Robert Plouffe ;

Gilles St-Amour.

St-Jacques : Louis Delorme;

Alfred Marsolais.

St-Liguori : Raymond st-André.

Comté de Berthier : 5

St-Norbert : Raymond Marcoux;

Gaétan Sicard.

Berthierville : Raymond Tellier.

St-Cuthbert : Clément Rémil-

lard ; St-Gabriel : Donat Lafre-

nière. ‘

Comté de St-Maurice : 8

St-Barnabé Nord : Julien Géli-

nas ; Maurice Grenier.  

de St-Barthélemy

Pointe-du-Lac : Gérard
tour.

Comté de Trois-Rivières : 2

St-Philippe : Denis Beaudry :
Fernand Beaudry.

Comté de Maskinongé : 1

Sainte-Ursule: André Belle-

mare.

Le personnel de l'école se com-
pose des RR. PP. Paul-Maurire

Farley, c.s.v., directeur, Gildas
Thériault, c.s.v., aumônier, des

RR. FF. Stanislas Forget, préfet

de discipline, Venant Caron, pro-

fesseur de français et de mathé-

matiques, de MM. Nelson Cossette

et Georges Rousseau, agronomes,

professeurs de matières agricoles,

M. Yvon Desrosiers, professeur de

menuiserie.

Le service domestique de la

maison est assuré par les RR. SS.

Oblates Missionnaires de l’Immia-

culée. Il est question que, l'été

prochain, des cours de tisage, cou-

ture, etc., soient donués aux jeu-
nes filles par les religieuses de

cette communauté.

 M >

Quand le denil vous frappe ! Pour vous servir .

ANACLET LEMIRE
Directeur funéraire

Salons mortuaires modernes — Monuments

Fleurs — Ambulance — Ete.

125, Fue Frontenac — Tél : 6-4858 — BERTHIERVILLE, Qué.

  

 

 

 

 Sonélégance etsa PUISSANCEnouvelles fontde la

  

DOE5622
la plus AVANTAGEUSE
des voitures à bas prix

Sivous:rechierchez la voiture la plus avantageuse pour 1956, voyez
la Dédgel:Nouvelle ‘silhouette aérienne” chic tout nouveau.
Nouvells:puissance des moteurs-V-8-et Six. Etonnante nouvelle
transmissionarrcque PowerFlite qui fonctionne ‘aû toucher,”
sans ort

de

votre part! Voyez, conduisez la nouvelle
Dodgeaujourd'hui même!

DODGE ’56au nouveau style élancé!
"Teova àsupplémentmodique

TELEPHONE: 6-3708: -
    [
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Nouveau Dodge D100 express, 6 ou V-8, 5,000 Ib. P.B.V. max.

 

 

Nouvelle fenétre arriére enveloppante géante,
onible, pour une visibilité arrière pano-

ramique, plus sûre. Accentue également le
nouveau cachet d’élégance moderne des
camions Dodge.

Autres nouveautés qui sont encore des
raisons de préférer les Camions Dodge

© Nouveau style élancé, pare-brise entière-
ment enveloppant, donnant une meilleure
visibilité, une élégance plus frappante!

© Nouveaux phares gapuchonnés soulignant
la ligne moderne des camions Dodge 1957!

© Gros moteurs V-8 pour tous les modèles.
Aussi ‘6 cylindres économiques,pour
modèles dertonnage faible ou moyen.

© Capot Alligator exclusif à deux positions,
s’ouvrant 90 degrés pour donner plein
accès au moteur!

® Cabines ultra-spacieuses, décorées inté-
rieurement de nouvelles couleurs et de
nouvelles garnitures. Nouveau dossier ré-
lable et nouveau coussin pour le confort
u conducteur.

° Transmission automatique à boutons-
Poussoirséprouvée sur des millions de
milles, disponible pour les modèles X

® Levier de frein manuel réglable sur tous
les modèles. Le jeu du câble se règle
de l’intérieur de la cabine. .

® Nouvelles os de portes h traction
Avec verrous uard autoserreurs.  

LE COURRIER DE BERTHIER ,

VOICI
les camions 1957 de grand style
LES DODG

Dodge présente une série entièrement nouvelle de camions au

style élancé ... nouveaux moteurs V-8 à haute compression pour

tous les modèles .. . nouveau Confort, nouvelle sécurité .. .

maniabilité et sûreté accrues!

Dodge lance sur la route les
camions les plus beaux et les
plus modernes que l’on ait
jamais construits! Leurs lignes
splendides donneront un sur-

croît de prestigeà votre maison!

Ces camions vous offrent cepen-

dant bien plus qu’une élégance

toute nouvelle. Vous pouvez

aujourd’hui obtenir un gros mo-

teur V-8 à haute compression

dans n'importe quel camion

Dodge,et profiter quand même

du rendement économique que
vous recherchez!

Grâce à leurs chambres de

combustion hémisphériques

exclusives, les moteurs Power-

Dome V-8 de Dodge brûlent

plus complètementl'essence, ce

qui réduit l’accumulation du

carbone. Vous obtenez un rende-

ment maximum avec de l’es-
sence ordinaire . . . ainsi que
la réserve de puissance supplé-
mentaire qu’offrent les V-8 les
plus-efficaces de l’industrie
automobile.

Mais ce n’est pas encore là tout
ce qu’il y a de nouveau. Du toit
au plancher, les camions Dodge
sont plus robustes, plus golides,
et présentent des douzaines de
nouveaux dispositifs qui vous
épargnent du travail. Que vous
ayez besoin d’un camion ou de
vingt, votre dépositaire Dodge
est en mesure de résoudre vos
problèmesde transport. Con-

“sultez-le aujourd’hui même et
vous comprendrez pourquoi les
nouveaux camions Dodge, ultra-
élégants, ultra-puissants, n’ont
pas de rivaux cette année!

CHRYSLER CORPORATION OF CANADA, LIMITED

Les camions de choix pour tous vos travaux de transport

 

BRISSETTE AUTOMO
im — Tél: 63795 —

 

Nouveau D

PAGE 7

À NOUVEAU
MOTEUR V-8

 

 

Nouveau Dodge D100 à panneaux, 6 ou V-8,
5,000 Ib. P.B.V, max.

 

Nouveau Dodge D300 avec carrosserie
à ridelles, 6 ou V-8, 8,800 |

 

Nouveau Dodge D400 aveccarrosserie pour
livraison du lait, 6 ou V-8, 15,000 Ib.

P.B.V. max.

 

Nouveau Dodge D500 avec carrosserie à bascule,
6 ou V-8, 17,000 Ib. P.BV. max.

  
=) J. ay

odge D700 V-8, tracteur et r
jusqu'à 45,006 ib. P.B.C. emorgus,
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AUTOUR DE LA TABLE

MUNICIPALE
Lundi soir, le 12 novembre, a-

vait lieu la séance spéciale du con-

seil municipal, tenue à l'hôtel de

ville, sous la présidence de Mon-

sieur le pro-maire Marc Carri-

veau. Les échevins A. Parent, B.

Grégoire, G. Carpentier et À. Dau-

nais étaient présents. L'’échevin

G. Désy était absent.

Pro-maire

M. Marc Carriveau a été nom-

mé pour un autre terme au poste

de pro-maire. Celui-ci rempli cette

charge depuis le mois de mai der-

nier.

Réservoir

Au cours de l’été, des répara-

tions ont été faites au réservoir

d’eau. Peinture à l'intérieur et à

l'extérieur, soudure, etc. Le coût

total payé à l'entrepreneur Le-

clerc & Frère est de $5,031.70.

Camion pour échelles

Le conseil a fait l'achat d'un

camion usagé devant servir au

transport des échelles et boyaux

d'incendie. Le coût du camion est
de $1200 payé à la Maison Thi-

bault de Pierreville.

Unité Sanitaire

La contribution annuelle four-

nie par la ville pour l'entretien de

l'Unité Sanitaire s'élève à $533.83.

C'est le compte qui a été produit

sur la table du conseil lors de la
séance.

Sirène-Alarme

Il est fortement question que le

conseil municipal fasse l'achat

d'une sirène-alorme qui devra ser-

vir à l'avenir pour avertir en cas

d'incendie. Cette alarme remplace-

rait le sifflet de la Eddy Match

Co. Ltd. Un vendeur de la maison

H.-X. Maranda de Montréal assis-

tait à la séance du conseil et don-

na toutes les explications deman-

dées par les membres du conseil.

Le coût d'une sirène, 5 forces,

550 V. coûterait environ $700 a-

vec l’installation. Rien n’a été fait

le soir même, mais cet achat de-

vrait se compléter très prochaine-

ment.

Centre Municipal

A la demande du conseil, un

plan pour un centre municipal a

été présenté sur la table du con-

seil par M. Robert Richard, archi-

tecte de Berthierville. Un tel cen-

tre comprenant l'hôte! de ville,

station de police et de pompiers,

garage municipal, logement du

chef, s’évaluerait dans un estimé

approximatif à un montant de

$80,000. Les échevins n'ont pas

paru être prêts à commencer la

construction dès la semaine pro-

chaine. Ce projet a été remis a

plus tard. 
| Permis de construction

Un permis de construction a été

accordé à M. Philippe Sarrazin

pour une maisoh à logements que

celui-ci est à construire sur la rue

Du Collège.

Comptes payables

Liste des comptes déposés sur

la table du conseil en date du 12

novembre 1956 pour être approu-

vés pour paiement.

G.-A. Daviault 107.51
Canadian Industries Ltd = 24.18

The Shawinigan W. & P. 830.40

Hermas Massicotte 0.65

Maurice Rondeau 5.00

J. René Tessier .. 118.63

Alfred Morin = . 9.25

Office Stationers Ltd … 19.83

Henri Lucas ...... 32.25

Garage Marcel Joly ..  ... 3.00

P.-L. Casaubon Enrg. _… 177.46

Ferdinand Lajeunesse 4.75

Maurice Geoffroy 3.88

Roland Coutu IE © 62.34

Francis Hankin Ltd 270.10

Berthierville Express 7.00

J.-A. Robidoux . 5.90
F.-O.-T, Lamarche 6.90  

LE COURRIER DE BERTHIER

M.Pierre Elliot

- Trudeau

conférencier

au Richelieu
M.Pierre Elliott Trudeau, avocat

de Montréal et brillant économiste
possédant une réputation mondiale,
nous fera l'honneur d'être à Ber-
thierville mardi le 20 novembre,
ou il donnera une conférence.

Ce distingué conférencier vient
en notre ville sous les auspices du
Club Richelieu a l'occasion de leur
souper mixte qui se tiendra au Ca-
nada Motel.

Tous les membres du club, ac-
compagnés de leur épouse sont cor-
dialement invités a ce souper-con-
férence d'un grand intérêt.

Elections

Les membres sont priés de pren-
dre note que contrairement à la da-
te du 4 décembre annoncée pour
l’él’élection de l'Exécutif du Club,
ce choix des officiers a été remis
au 11 décembre. Le Président, M.
Jean Ferland étant obligé de s’ab-
senter pour un voyage d'affaires à
Toronto à la date du 4 décembre.

Achetons des

Timbres de Noël
Encore celle année, une campa-

gne est organisée pour continuer

la lutte intensive contre la tuber-

culose.
Cette campagne consiste en l’a-

chat de “Timbres de Noël”et est

sous la présidence de M. Ulysse La-

ferrière, médecin hygiénistede l’U-

nité Sanitaire de notre comté.
11 faudra sans doute donner no-

tre appui généreux pour recueillir

les fonds nécessaires à cette organ!-

sation qui mérite l’encouragement

de chacun.
Votre généreuse obole sera donc

vivement appréciée de ceux qui se

dévouent pour cette noble cause,

en même temps qu’elle servira à

soulager les misères qui méritent

notre sympathie.
Faisons notre part pour enrayer

cette terrible maladie qu’est la tu-

berculose en envoyant notre con-
tribution au bureau de l’Unité Sa-
nitaire de Berthierville.

 

Grande soirée

récréative
Le 28 novembre 1956, à 8 h. 30

p.m,, aura lieu à la salle paroissia-
le de Berthierville, une grande soi-
rée récréative organisée par les Cer-
cles Lacordaire et Jeanne d'Arc, a- 

r

Lucien Caron 43.99

Berthier Box and Lumber 117.57

François Dagré ; _ 22.05
Berthierville Auto . 20.01

Florent Bonin ; 96.90

Adrien Ducharme Co 26.55

Maxime Desmarais _ 2.50

Florent Dufresne _ 2.73

Garage Morand 143.89

Au Petit Berthier 7.23

The Nichols Chemical Ltd 188.70

Syndicat National du Rachat

des Rente Seigneuriales 249.22

Total $2,610.37

vec "Ti-Blanc Richard” et ses gais
Lurons.

Cette troupe comprenant sept ar-
tistes de la radio et de la T.V., don-
nera un spectacle de 2% heures,
de musique, chant et de franche
gaieté.

Donc, en foule à la salle parois-
siale et en retour vous passerez une
soirée inoubiable.

Le prix du billet est de $0.75.

La direction. 
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Le géran

de banque, mais enco
pouvez compter que

et son

LES BANQUES À CHARTE DESSERVANT VOTRE VOISINAGE

Faites sa

connaissance

t de votre banque
est très abordable et vous

trouverez votre avantage à discuter
vos affaires avec lui. Non seulement
parce qu'il en sait long en matière

re parce que vous
ses connaissances
expérience sont à
votre disposition.

À ses yeux, la banque ne consiste pas
uniquement dans le maniement de
l'argentet l'inscription de chiffres

dans un grand livre. La banque est pour
lui l’occasionde collaborer avec

chaqueclient, de vous aider à
résoudre vos problèmes et à réaliser

vos espoirs et vos projets,

Il a été formé en vue de vous être
utile et il en recherche sans cesse

le moyen. Vous verrez quec'est un
homme que vous avez intérée à connaître.  

JEUDI, LE 15 NOVEMBRE 1956,
——

TERME DE LA COUR
DE MAGISTRAT

pour le district de Berthier,
a Berthierville.

M. H. MICHAUD,
Juge de District.

Le 26 novembre 1956
à 10 heures a.m.

No. 2141
Rosario Valois, demandeur, VS

Noël Allard, défendeur; Sylvestre
& Daviault, avocats, $35.95 dom.
mages.
No. 2147
Roland Simard, demandeur.

Mtre Roland Robillard, avocat, VS
Albert St-Martin, défendeur, Cour-
noyer, Cardin & Gauthier, avocats,
$50.00 dommages.
No. 2175
Romuald Carpentier, demandeur.

Sylvestre & Daviault, avocats. VS
Gaston Poissant, défendeur; Joseph
Marchildon, c.r. $75.00 dommages.
No. 2144
The Employers Liability, deman-

deresse, Monette, Filion & Lacha-
pelle, avocats, VS Jules Dumontier.
défendeur, Sylvestre & Daviaul,
avocats, $199.99 dommages.

J.D. Giroux, G.C.M.
Berthierville,
Co. Berthier.

 

L’HON. JUGE FERRON...
(suite de la lère page)

membres de sa famille, on relève les
noms de ses frères Alphonse, notai-
re, décédé, Raymond, agronome à
Montréal ainsi que Rodolphe, mar-
chand à Saint-Léon.

Pendant de nombreuses années,
il fut directeur de la Société confé- ‘
rence St-Vincefit-de-Paul tandis
qu'à Louiseville, il avait appartenu
à plusieurs groupements sociaux et
sportifs.
 

   

 

  
  
  

   

   
Trois ans dans le
#VINGT-DEUX"
vous vaudront

d'être prêt à défendre le pays,
si jamais c'est nécessaire.

d'être plus apte à de meilleurs
emplois.
de savoir obéir, donc de
savoir commander.
de vous faire des amis pour
le reste de vos jours.
de voyager au pays et à
l'étfanger.
de vous préparer à la carrière
des armes, la plus fière
-quisoit.
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Sommes-nous des vrais

connaisseurs du cinéma ?

Les cinéphiles qui se croient l'ê-

tre sont nombreux. Oh sûrementils

connaissent les grandes vedettes, ils

savent le jeu de chacune en parti-

culier. ils connaissent Gene Kelly,

Fred Astaire. comme étant des as

de la danse. ils connaissent Marylin

Monroe. Gins Lolobrigida les Vé-

nus modernes. Ils savent que les

rôles d'Humphrey Bogart ou d’Ed-
ward C. Robinson sont spécialisés
dans les “dur a cuir”, que Robert
Taylor ou Clark Gable sont des Don
Juan par excellence, que Bob Hope
ou Gerry Lewis son les comédiens
les mieux appréciés des Etats-Unis.
Oui nous savons tous cela, c’est vrai,
mais il existe un envers de la mé-
daille celui qui n’est presque pas
connu, celui dont on parle que très
rarement dans les journaux, celui

 

 
qui est essentiel, celui dont on ne se
souci pas assez, ce monde obscur,
inconnu, qui contribue à la plus
grande part dans l'art cinématogra-
phique, je veux parler des metteurs
en scènes, scénaristes, éclairagistes,
caméramen et enfin tous ceux qui
apportent tour à tour leurs talents
à la réussite d'un film. Ils voient
bien leurs noms dans le générique
du film mais c'est tout. Ils renon-
cent à la gloire, aux grandes photo-
graphies dans les journaux. Leurs
idéals ne sont point ces honneurs,
leur grand amour du métier, leur
intérêt qu’ils apportent à leurs tra-
vaux, leur concience professionnelle
voilà tout ce qui est important chez
eux.

x x *#%

Si nous connaissions mieux la
technique du cinéma, comment on
fait un film, le rôle de chacun der-
rière la caméra, peut-être serions-

LE COURRIER DE BERTHIER

| nous capable de juger un film a sa
pleine valeur, d'apprécier davantage
leurs qualités et de réagir contre ses
défauts autant techniques que mo-
raux.

x *

Peut-être en viendrons-nous à
aimer autre chose que du western,
que ‘du Tarzan ou toute autre pro-
duction semblable qui ne compor-
tent absolument rien, à tous les
points de vues, d'intéressant.

* x *

Si nous connaissions un peu plus
la technique du cinéma, le travail
immense que réclame une produc-
tion, peut-être en viendrions-nous à
aimer un film qui a réellement de
la valeur, plutôt que ces idioties.

x x*

N'oublions pas que les films que
produisent les studios de cinéma,
C'est nous qui les payons en ache-
tant notre billet et si nous mani-
festons de l'admiration devant des
“Citrons” eh bien les compagnies
s’empressent d'en produire en quan-
tité. Si au contraire nous ne choi-
sissons que des films de qualité,
forcément elles seront obligées d'en
faire de meilleurs.

 

OBTENEZ VOTRE VÉRIFICATION

GRATUITE
DU FILTRE D'HUILE

DE L'HUILE PROPRE
PROTÈGE

VOTRE MOTEUR

CEST LE MOMENT
D'INSTALLER UN

 
FILTRE «w ELEMENT

CHRYCO
MICRONIC
   
MACHINE SPECIALE POUR NETTOYER SOUS PRESSION

 

RADIATEURS ET MOTEURS
JTOMOBILE Ltée

     
 

Berthierville, P.Q.

 

BAPTÊME
GIROUX — Le 11 novembre,

a été baptisé Joseph, Alfred, Jean,

fils de M. et Mme Yvon Giroux
(Jacqueline St-Louis). Parrain et

marraine : M. et MmeAlfred Cham-

pagne, oncle et tante de l'enfant.
 

   

   

   

  

  
LE

CHaurre-Eau

) ÉLECTRIQUE

vous offre pluc-
àmoins de frais|      
 

  
  

thaude on abondance, jour
st nuit et instantanément,
simplement à lourner le
robinet de la cuisine, de la
salle de bain où de la buan-
derie! Et ce ‘confort vous
coûte moins de 10c par jour

- grâce au chauffe-eau électrique.

© ENTIÈREMENT AUTOMATIQUE
© ABSOLUMINY PROPRE

@ SI PLACE N'IMPORTE OÙ
—NUL BESOIN DE CHEMINÉE

Q ÉPARGNE TEMPS EY TRAVAIL

© THLLEMENT ÉCONOMIQUE!

Allex voir votre plombier ou votre

… marchond d'appareils électriques.

THE SHAWINIGAN

WATER AND POWER COMPANY

    
od WH

Ne manquez pas ce formidable spectacle

“LA TUNIQUE”
au Théâtre ROYAL en cinémascope

JEUDI (15 Nov) VENDREDI (16 Nov)
SAMEDI (17 Nov) DIMANCHE(18 Nov)
LUNDI (19 Nov) MARDI (20 Nov)

i

Ciné-Potins
par AndréBeaudoin

COMITE PROVINCIAL
DE DEFENSE CONTRE
LA TUBERCULOSE INC.

Message d'union

Mes chers amis :

Depuis que la lutte est en-
gagée contre la tuberculose,

taux de mortalité. Cependant

608 morts dans notre
de Québec.

vail à faire et des vies à sauver.

pel encore cette année àtout
votre dévouement dans l’orga-
nisation du timbre de Noël a-

fin de continuer notre lutte in-

tensive contre la tuberculose.

Votre travail désintéressé,
votre dévouement inlassable,
vos sacrifices et votre charité
vous permettront de réaliser
cet objectif de $200,000. pour
éduquer, aider, consoler et
soulager ceux qui sont victi-
mes de ces pénibles drames
causés par la tuberculose.

C’est bien le moment de se
souvenir de la parole du divin
Maître : “Ce que vous ferez
pour le plus petit d’entre les
miens aura sa récompense”.
L'aspect humain de cette ré-
compensec’est la joie intérieu-
re d’avoir travaillé pour le bon-
heur des autres.

Que ceux qui sont favorisés
par la fortune, se donnent gé-
néreusement pour le soulage-
mentet laconsolation de ceux
qui souffrent de la tuberculose
et, comme récompense nous
pourrons un jour espérer faire
disparaître la tuberculose qui
a causé tant de ravage parmi
notre population. Donnons-
nous la main, unissons nos ef-
forts jusqu’à une victoire com-
plète. :

Cordial merci pour votre
grande générosité.

Docteur J.-A. Vidal,
Chef des Services
Antituberculeux 

grâce à l’admirable dévoue-
ment qui s’est manifesté dans
toutes les organisations médi-
co-sociales, nous avons réussi
à diminuer sensiblement le

il ne faut pas oublier que l’an
dernier, la tuberculose a causé [leur Alma Mater, se. constituer

rovince

Arrêtons-nous un instant et
réfléchissons à toutes les per-
turbations familiales, sociales

et économiques causées par
tous ces deuils et nous com-
prendrons facilement que no-
tre victoire est incomplète et
que nous avons encore du tra-

Je suis heureux de faire ap-
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L'amicale …

(suite de la page 5)

par notre maison ? Notre Amicale,

dont les activités furent un mo-

ment paralysées, se réveille et a

besoin de l’encouragement de ses

membres pour reprendre vie, et

cela le plus intensément possible.

Nous tenons à souligner, par la

voix du journal, le très grand dé-
sir du Conseil de l'Amicale ainsi

que de toutes les Religieuses de

voir se reformer avec une vitalité

nouvelle le groupe des Anciennes

de la Congrégation de Notre-Dame

de Berthierville. Toutes celles qui

ont fait quelque séjour dans cette

maison, fût-il de courte durée,

,|font de droit partie de l’Amicale

et devrait par reconnaissance pour 
membres en envoyant leur nom et

leur adresse à la Secrétaire, Ma-

demoiselle Marie-Paule Paquette,

243, rue Frontenac, Berthierville.

Les ennemis du bien sentent le

besoin de se grouper pour com-

battre le beau et le bon, pour-

quoi nous, catholiques et cana-

diennes - francaises, craindrions-

nous d’en faire autant pour rem-

porter la victoire de la bonne

Cause ? Donc, chères Anciennes,

un effort, un tout petit, pour nous

aider à réorganiser notre belle fa-

mille des jours passés. Nous vous

invitons aussi à faire part à votre

Amicale des grands évènements

susceptibles d’intéresser une fa-

mille unie : mariage — entrée en

religion — sépulture, etc... Les

autres membres en seront infor-

més à l’occasion de nos rencontres,

et ainsi, ces joies partagées se

doubleront et les peines diminue-

ront devant la sympathie du grou-

pe.

Notre réunion de dimanche fut

tout de même un succès. Sous la

présidence d'honneur de Monsei-

gneur le Curé, nous nous sommes

vraiment enrichies en écoutant la

conférence. du R. P. Edmond Des-

rochers, s.j., sur l'important pro-

blème des lectures. Puisse chacune

de celles qui ont reçu la bonne se-

mence, aider à son épanouisse-

ment en ayant l'oeil ouvert, en

combattant le fléau envahisseur

du magazine obscéne, de la revue

malsaine, en bannissant de son
foyer ces instruments destruc-

teurs de paix et de joie familiale

et surtout, en appuyant positi-

vement l’apostolat du bon livre

et du bon journal.

Après le Salut du Très Saint

Sacrement et la vénération de la

relique de Mère Bourgeoys, le

goûter fut servi et se prolongea

en caugeries intimes avec maîtres-
ses et compagnes d'hier. Le vieux

coeur du Couvent s'est un moment
réveillé à l’évocation du passé, et
s'est enrichi de la joie de ses en-

fants.

“Merci à. toutes celles qui ont
contribué de quelque façon au gue-
cds de cette réunion. Merci àtou-
tes celles qui ont aimablement ré-
pondu à l’invitation de leur Alma
‘Mater. Nous: souhditons a:toutes de la Province.
un bonheur renouvelé et conser-
Ivé!
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Capot alligator exclusif sFouvrant

LE COURRIER DE BERTHIER

 

JEUDI LE 15 NOVEMBRE 195g,

Les NOUVEAUX

CAMIONS

 

À MOTEUR V-8 POUR CHAQUE MODÈLE À 6-CYL. ROBUSTES ET ÉCONOMIQUES

sc PLUS GRANDES CAPACITÉS

NS
 

Construction ultra-robuste pour les plus dures tâches, choix de 19 empattements
Vous pouvez maintenant avoir la puis-
sance V-8 dans chaque modèle Fargo

. . des moteurs à haute compression
conçus par Chrysler pour vous assurer
le meilleur rendement . . . une puis-
sance supplémentaire avec de l’essence
ordinaire. Vous pouvez aussi-ehoisir le
fameux moteur Fargo 6-cylindres.

Nouvelle silhouette futuriste . . .

equa 90°)
Choix de moteurs Power-Dome
V-8 ou é-cyl. & classe on L }

nouvelle cabine plus confortable avec
visibilité accrue. . plus grande sécurité
. . . Nouvelle capacité de chargement
augmentée . . . et des douzaines de
nouvelles caractéristiques robustes font
de ces nouveaux camions Fargo ce qu’il
y a de mieux. Passez voir toute la
gamme des modèles Fargo.

Chrysler Corporation of Canada, Limited

LES CAMIONS FARGO

 

Construction robuste étudiée pour
faire face aux pires conditions!

BERTHIERVILLE AUTOM
30ruedeFrontenac a Tél: 6-4011

À NOUVELLE GRILLE CHROMÉE

ET PHARES À VISIERE

V-8 où 6-cyl
Puissants moteurs V-8 à haute
compression pour chaque
modèle. Chambres de combus-
tioh hémisphériques aidant a
prévenir les encrassements
charbonneux . . donnant plus
de puissance avec de I’essence
ordinaire. Aussi moteurs 6-cyl.
améliorés.

Capacite de chargement accrue
Grâce à une construction
équilibrée, les modèles Fargo
Express transportent des
charges plus lourdes. Leur
capacité varie de 5,000 à 46,000
Ib. P.B.V. et atteint jusqu’à
65,000 1b. P.B.C,

 

 

Les modèles Fargo à cabine au-dessus du mo-
teur permettent de trainer des remorqués
plus longues et de plus lourdes charges.

x NOUVELLE CABINE PLUS CONFORTABLE

ASSURANT PLEINE VISIBILITE

Nouvelle cabineplus confortable
Quellegee soit la durée du
voy camion Fargo offre
plus de confort. Mêmele dos-
sier du conducteur s’incline à
volonté. Le, pare-brise et la
nouvelle fenêtre arrière,
entièrement enveloppants
(fac.), assurent une visibilité
totale quiaugmente la sécurité.

 

Transmission à boutons-poussoirs
La transmission automatique
à boutons-poussoirs rend la

Spigatens
tonne. Vous .n’avez. qu’à

Mounboutonetles vitesses
changent automatiquement
Essayez-la sans tarder.

    

mme,
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Y  FIANGAILLES — MARIAGES
NAISSANCES — ANNIVERSAIRES

DECES — ETC.

fTBARTHELEMY . .
(suite de la page6)

culture physique pen-ant laseignan créations du dimanche
dant les ré

ult, couvent recut de la belle vi-

ite. Citons celle de Mere Générale

: 1881, de Mgr Bourget, le 22

ot 1882. Ce fut la derniére fois

oe Je saint Prélat mit les pieds

dans ja paroisse. Mère Olivier, Gé-

pérale, vint voir la Communauté

en 1883 ; de même, le Surinten-

dant de l'Instruction publique. Le

Recorder Testard De Montygny et

M, le curé l'accompagnaient. À

deux reprises, Mgr Fabre célébra

Ja messe dans la chapelle du Sa-

cré Coeur et fut reçu par la Com-

munauté. L'évêque de Valleyfield

visita le couvent, le ler février

1894 ; le grand Mgr Lafléche, de

méme.

Pendant les quatorze premières

années, les Supérieures du cou-

vent furent : a) Soeur Saint-Jean-

Berchmans, b) Soeur M. Honorine,

¢) Soeur St-Hippolyte.

La mort de M. Moreau, le 28 a-

vril 1895, causa un chagrin im-

mense aux bonnes Soeurs et aux

élèves. Toutes pleurèrent en lui

le fondateur généreux et l’ami fi-

dèle.
Faits à signaler : “Le 11 fé-

vrier 1890, nous avons été témoin

dans notre chapelle d’une touchan-

te cérémonie. Mlle Eléonore Her-

; LE 15 NOVEMBRE 1986.

MAISON DE CONFIANCE

rigan, petite cousine de M. Mo-
reau, et nièce de Sr St-Frédéric
a abjurg le protestantisme après
l’avoir professé jusqu’à l'âge de
vingt ans”.

“Le 27 septembre 1893, M. le
chanoine Moreau cède la cure à
M. Joseph Charette, mais il ré-
serve la desserte de la chapelle
du Sacré-Coeur”.
Nous n’aurions pas pu connai-

tre autrement la date où M. le
curé Moreau a démissionné.

(à suivre)
L.-P. L.

DE CI, DE ÇA

AUX MESSESde dimanche der-
nier, le sermon a été donné/ par
le chanoine Eugène Dumontier, di-
recteur de l’Action Catholique du
diocèse de Joliette. °

x Xk xX
DIMANCHE DERNIER,il y a-

vait juste 90 ans que la premiére

messe était célébrée dans notre

église actuelle, par M. le curé Ga-

gnon, de Berthier. Grace au dé-

vouement inlassable de Mgr Ls.

Philippe Lamarche, P.D., curé,

notre église est d’une propreté

exemplaire et les fidèles ont droit

d’en être très fiers.

* x +

PLUSIEURS MONUMENTS fu-
néraires ont été déménagés der-

tière. 11 faut se hâter de libérer

l’ancien cimetière, car une partie 
 

 

Achetez vos

PNEUS d’HIVER
‘Town & Country’

firestone
MAINTENANT/

‘

    

  

 

  2 =». fermes faciles

@ Traction dynamique
dans la neige ou la boue.

e Doux et silencieux
sur le pavé.

@ Plus long millage
grâce la la semelle de
traction extra-profonde.

Renseignez-vous
sur nos

nièrement dans le nouveau cime-,

LE COURRIER DE BERTHIER

doit être expropriée pour l’élar-
gissement de la cote qui conduit
au rang de St-Joachim. Avec l'aug-
mentation des véhicules-moteurs,
il faut que ces travaux commen-
cent dans le plus bref délai pos-
sible afin d'éliminer le dange-
reux détour qui est l’un des gros
‘bobos’ de notre système rou-
tier local.

x x x

Et cette côte en gravier peut
Causer des dommages. . Dernière-|.
ment, des cailloux ont roulé dans
le bas de la pente, et des. roues
d’autos ou de camions ont fait
jaillir ces mêmes cailloux dans
une grande vitrine du Magasin
Mercure et dans une autre vitri-
ne de M. Marcel Lajoie, coordon-
nier, causant des dommages pour
près de $200 à ces deux citoyens.

x  * x
NOS MALADES : Mme Jean-

Guy Dumontier de retour dans sa
famille après traitements de trois
semaines à l'hôpital Notre-Dame
de Montréal.

x x xk

Le jeune Paul, 18 mois, fils de
M. et Mme Jos. Hébert, opéré
vendredi dernier à l'hôpital Com-
tois, de Louiseville.

* *

D'APRÈS un récent rapport, la
production d'oeuf de 1956 attein-

dra probablement le RECORD DE!
TOUS LES TEMPS avec 400 mil-

lions de douzaines.

Les prix ont été très convenables
pour les producteurs, et d’après

 
ce rapport, l'importation de la pe-

tite quantité d’oeufs ‘‘communis-

tout à notre industrie agricole.
Comme quoi il faut toujours pren-

dre avec un grain de sel la pro-

…\Pagande électorale, qu’elle vienne
‘| d’un côté ou de l'autre !

x * Xx

JEUDI SOIR dernier, belle as-

semblée des membres de notre

CAISSE POPULAIRE. D'après le

bilan, notre CAISSE est en meil-

leure santé que jamais. Il n'y a eu

aucuns changements dans le Bu-

reau de direction.

MALUS

USAUSMINAAIMMAALAA

AN

POUR L'ACHAT DE VOS FLEURS POUR TOUTES CIRCONSTANCES :
ADRIEN DUCHARME
107, rue Frontenac — Téléphone : 6-4025 — Berthierville

JSVISUS

US

ASUSUEUMMA

AS

USTULASUSUSUSUSUSUSUSUSUSUIUSUSNIVSVINSNSUININSQUAINENNNUTASUSASUSNN

NI

RSASUSUM

Bouquets de tous genres
Ouvert le soir et le dimanche

Service rapide et garanti
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NOS PROFESSIONNELS

 

ETUDE

SYLVESTRE & DAVIAULT
AVOCATS

175, Pruntenac | Tél : 6-4202
BERTHIERVILLE, P. Q.

a

Me J. A. BOIVIN
"NOTAIRE

|

6-4550 C.P. 188Tél.: i
BERTHIERVILLE |
 

 

Dr ANDRÉ PILON
MEDECIN-VETERINAIRE

Vetermary-Surgeon

70, rue Iberville Tél. : 6-4262

BERTHIERVILLE
 

 

Sur appointement Tél.
seulement 6-4570

JULIEN CROTEAU, D.C.
Docteur en chiropratique

Rayons X Rays

101 Frontenac
 

Berthierville  

 

LOUIS A. TALBOT C. R.
AVOCAT

287, De Frontenac Tél : 64192
+ BERTHIERVILLE
 

 

 J. E. ST-JEAN
OPTOMETRISTE-OPTICIEN

Spécéaliste pour la vue

Bureau chez R.-À. Gervais ;

111, Frontenac BERTHIERVILLR

 
 

 

Roland Robillard, Avocat
A Berthierville, chaque vendredi
de 9 heures a.m. 2 5 heures p.m.

AU BURBAU DU NOTAIRK J.-
MONTREAL

524 ouest, Jean-Talon
Tél. : TAlon 1694

BOIVIN

BERTHIER
221, rue Frontenas

Tél, : 6-4550
 

|

A L'INITIATION des

‘à St-Gabriel-de-Brandon, deux
nouveaux membres de notre pa-

roisse ont fait la connaissance de

la chèvre : MM. Armand Fafard
:et Lionel Abran. Félicitations aux

nouveaux frères !

* * %
i

' NOTRE CONCITOYEN, M. Hu-
bert Clément, voit sa clientèle s’a-

grandir de jour en jour pour le

transport des marchandises. ‘‘Clé-

ment Transport’ donne un ser-

Cheva-' vice rapide et très fiable. On sait
ses’’ de cet hiver n’a pas nui du liers de Colomb, dimanche dernier, qu’il possède son permis pour St-

Barthélemy - St-Justin - Maski-

nongé - St-Viateur et St-Cuthbert.

x x +
M. et Mme Roger Bissonnette

sont arrivés parmi nous et de-

meurent dans le logis de M. Ur-

gel Massé.

x kk

M. Armand Fafard remercie la

Commission scolaire de Saint-

Cuthbert pour sous-contrat accor-

dé lors de la construction de la

nouvelle école du village.
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POURQUOI ACHETER VGS BIJOUX A L’ETRANGER

La Bijouterie R. A. GERVAIS
Vous offre tous les avantages des grands magasins par la quantité et la

qualité des marchandises, leur bas prix et la garantie sans condition.

Sa devise est: satisfaction garantie ou argent remis

 

 

A
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NIR LES VOIR. 

 

MENT INVITES A VE-

Monsieur, Madame, Mademoiselle!
Vous avez besoin d’une montre; venez à la bijouterie

R.A. GERVAIS. Vous trouverez un choix complet
et varié à des prix convenant à votre bourse.

SPECIALITE : Montres automatiques 25 et 30
- pierres, à Pépreuve de l’eau et des coups.

Avec le garanti de renom de

R. A. GERVAIS
11) Frontence — Tél: 64305 — Berthierville.

  

(Voisin du Bureau de Poste)

OPTOMETRISTE OPTICIEN

J.-E. ST-JEAN
Bureau chez R.-A. Gervais
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(PAR GERARD MENVU)

Une avenue à grand trafic :
artère.

La traverser sans être écrasé : c'est une

veine.
Le chirurgien m'a opéré : je suis guéri.
Il m'a présenté sa note : je suis soulagé.

e
A QUOI ÇA SERT ?

Un homme était allé déposé un bouquet
de fleurs sur la tombe de sa femme. Tout
près de là, il aperçoit un Chinois qui, lui,
déposait un plat de riz sur une tombe.
Avec un petit sourire sarcastique, le

monsieur demande au Chinois :
— Quand espérez-vous que votre ami

va revenir en vie pour manger votre plat
de riz ’

Et, Je Chinois, pas si béte, répondit :
— En méme temps que votre femme

va sentir vos fleurs . . .
e

UN PEU PLUS

Un vieil avocat défendait une cliente en
cour. Quand il la fit venir pour l‘interroger,
il prit la précaution de Yui dire :
— N'oubliez pas, Madame, que vous

êtes ici sous serment. Maintenant, vou-
lez-vous nous dire votre âge ?
— Vingt-et-un ans et quelques mois ;

répond la dame.
Sachant bien qu’il avait affaire à une

femme, et que les femmes ne veulent pas
dire leur âge véritable, il insiste :
— Combien de mois ?
La dame hésite, puis :
— Euh ! . . . cent-vingt mois . . .

e

BRANLEUX

Depuis quelques minutes, Jos. regardait
faire un gars qui essayait de mettre la
clef dans la serrure, afin de pouvoir entrer

Lee20erreei

Aux abonnés!
L'acquittement de votre

abonnement comporte un
double but: vous n'y pense-
rez plus. et ça nous aidera!
Merci d'y voir.

c’est une

 

ent
TEES

chez lui. Finalement, Jos. monte l'escalier,

et dit à l’ivrogne:
— Peut-être que je pourrais vous aider

avec votre clef ?
— Oh! pour la clef, ça marche ! répond

le gars saoul. Seulement, vous seriez bien

aimable de tenir la maison !
e

SAUVE QUI PEUT !

Le bateau est en train de couler, et le

capitaine fait monter tout l'équipage sur

le pont.
— ŸY at-il quelqu'un parmi vous qui

sait prier ? demande-t-il.
— Moi! répond un matelot.

— Eh bien ! dans ce cas-là, prie, mon

vieux ! Nous autres, on va mettre les cein-

tures de sauvetage . . . il nous en man-

que une !

»e

NOSTALGIE

Un régiment en campagne fraverse le

désert. l'eau est cruellement rationnée.

Rien à attendre avant le soir. Pendant la
halte un des hommes s'affaisse, la tête

dans les mains.
— Malade? fait le sergent.
— Non. Simplement le mal du pays.
—Peuh ! comme nous tous.
— Oui, mais c'est spécialement mauvais

pour moi : mon père tient un bar !
°

HUMOUR ANGLAIS

Un mtin, un lord fait venir son majordo-
me et lui dit :

James, on me dit qu'hier vous étiez
ivre. On vous a vu dans Hyde Park, fai-
sant rouler une barrique à coups de pied
et chantant à gorge déployée. Est-ce vrai?

— Oui, mylord.
— Et où étais-je donc que je ne vous

ai ni vu ni entendu ?
— Dans la barrique, mylord.

e

DEFINITION

Premier marin :
— As-tu vu? Bobby à attrapé un an

de prison pour bigamie.
Second marin :
— Qu'est-ce que c’est que ça, bigamie?
Premier marin :
— Avoir deux femmes dans chaque

0Seteeeerteiteteestentneeport.
 

vient de toi.

chemin. 
Prière de l’automobiliste
Seigneur, accorde-moi une main ferme et un

oeil vigilant, afin que je ne blesse personne lorsque
je passe. Tu as donné la vie et je te prie qu'aucun
acte de ma part ne puisse ôter ou gâter ce don qui

Protège, Seigneur, ceux qui m'accompagnent,
de tous les maux du feu et de toutes les calamités.

Apprend-moi à me servir de ma voiture pourles
besoins des autres, à ne pas mépriser, dans l'amour
de la vitesse, la beauté du monde que tu as créé, afin

J qu’ainsi je puisse, avec joie et courtoisie, suivre mon  
 

SOYEZ PRUDENTS DANS L’ACHAT D’UNE

AUTOMOBILE USAGEE

Nous vous donnons un garanti de 30 jours

JUANUGUMAMOUVUTVSANANISVISUUPà,
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5
} Automobiles

S Ford 1953 4 portes
ç Plymouth 1952 4 portes

Plymouth 1951 (Suburban)
\ Dodge 1951 4 portes
\ Ford 1951 4 portes
\ Chrysler 1951 4 portes
5 Plymouth 1950 4 portes
S DeSoto 1949 4 pories
5 Dodge 1948 4 portes

Chrysler 1948 4 portes
Ÿ Pontiac 1948 4 portes
Ÿ Dodge 1947 4 portes

Plymouth 1947 4 portes
Oldsmobile 1947 4 portes
Pontiac 1941 4 portes

 

Dodge 1941 À portes
Plymouth 1940 4 portes
Dodge 1939 4 portes
Chrysler 1939 4 portes
Bicycle Panters

Camions

Dodge 1955 315 Tons
Dodge 1955 Y Ton. Exp.
Dodge 1951 Spe.
Fargo 1951 1 Ton. Exp.
Fargo 1951 3 Tons
Fargo 1948 3 Tons

: (Dompeuse)
Fargo 1947 Ye Ton. Exp.
Jeep 1944 Express

 

  
A

-Brissette Automobile Ltée
À. 242,Montcalm — Tél. : 6-3795 — BERTHIERVILLE,P. Q.
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SOUHAITS : —

M. Joseph Guèvremont est pré-

sentement à l'hôpital, nous lui

souhaitons prompt rétablissement.

NAISSANCES : —

RONDEAU — Le 3 novembre

a été baptisée Marie, Monique,

Johanne, enfant de M. et Mme

Roland Rondeau (Réjeanne Bis-

sonnette). Parrain et marraine :

M. et Mme Camille Rondeau ; por-

teuse : Gisèle Bissonnette.

M. et Mme Jacques Toupin

(Fleurette Guertin) sont les heu-

reux parents d'un fils. Félicita-

tions.

DECES : —

Le # novembre est décédé à l’â-

ge de 87 ans, Mme Vve Edouard

Latour (Victoria Joyal) elle lais-

se dans le deuil trois fils : M. Phi-

lippe Latour de Sorel, MM, Elphè-

ge et Bernard Latour de Saint-

Ignace ; trois filles : Mme Lucien

Grandmont (Juliette) de Sorel.

Mme Alex Latour (Nelly), Mme

Léo Guèvremont (Malvina) de

Manville et plusieurs autres pa-

rents. Sympathies à la famille.

EN VISITE : —

M. et Mme Hervé D'Anjou de

Manville chez M. et Mme Elphège

Latour.

COURS D'ÉDUCATION
FAMILIALE

Le $ novembre dernier avait lieu

le 2e cours d'éducation familiale

sous les auspices de la Ligue Ca-

tholique Masculine de Berthier-

ville.

Le Conférencier était M. l'abbé
Léo Gamache, aumônier de l’E-

cole Normale de Joliette et Assis-

tant-Directeur au Secrétariat d'Ac-

tion Catholique diocésain. M. Ga-
mache s'occupe aussi de plusieurs

mouvements d’A.C. dont il est

 

l'aumônier : la Croisade Eucharis-

tique. les Scouts, les Guides, la

J.I.C.F.

Comme titre de sa conférence,

M. l'abbé Gäamache a choisi : ‘Dan-

gers et devoirs de la famille".

“Un des plus grands dangers qui

menacent nos fovers chrétiens, dit-

il, est la diminution de l'esprit de

famille. Nous pouvons constater

quatre raisons principales qui- peu-

vent être la cause de cette dimi-

nution : 1 — Foyers désertés par

la maman à cause du travail à

l'extérieur. 7 — Manque d'autori-

té des parents. 3 — L'absence de

l'esprit de sacrifice. 4 — L'al-

coolisme.

En terminant, le Conférencier

nous a dit quelques mots du chan-

teur malheureusement trop célè-

bre, Elvis Presley, et de l'influen-

ce néfaste que Jui et son rock’n

roll exercent sur notre jeunesse.

Il a demandé aux parents de pro-

téger leurs enfants de ‘‘la vue de

tels spectacles qui ne visent qu’à

exiter les sens et conduisent cer-

tains sujets à des crises d'hys-

térie'.

Le Président du comité d'orga-

nisation, M. Raymond Ricard, a

présenté et remercié M. l’abbé Ga-
mache.

Nous avions l’honneur d'avoir

narmi nous Mgr Roch et M. R.-A.

Gervais, respectivement aumônier

et président de la L.C.M. de Ber-

thierville.

Tel qu'annoncé la semaine der-

nière, il y eu tirage de deux prix
de présence de cinq dollars cha-

cun. Le sort a favorisé Mme Gé-

rard Lavallée et M. Roger Belle-

humeur ; félicitations à ces heu-

reux gagnants. La semaine pro-

chaine, il y aura tirage d'un au-

tre prix de cinq dollars.
A mesure qu’avancent les cours,

les personnes inscrites sont de

plus en plus satisfaites des con-

naissances psychologiques qu’ils

acquièrent, et se promettent bien
de ne pas manquer les deux der-
niers cours qui auront lieu les 15
et 22 novembre.

Bienvenue à tous !

La L.C.M.

_ de Berthierville.
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DEBOSSEUR DEMANDE

Débosseur d’expérience deman-

dé. Bon salaire. S'adresser à:

Brissette Automobile Ltée,

Tél: 6-3794 — Berthierville, P.Q.

 

LOGEMENTS À LOUER
Deux logements fraîchement re-

novés. Un de quatre pièces. Un au-

tre de deux pièces et demie. Très

bien situés à 31 Frontenac, Ber-

thierville. S'adresser à : M. J.-E.

ST-JEAN, 13 rue Champlain,
BERTHIERVILLE — Téléphone:
6-4305, le soir 6-1406.

 

À VENDRE
Patins de pointure 5, pour gar-

çon. Parka doublé en mouton, â-

ge 12 ans. Imperméable bleu ma-

rine, 12 ans. S’adresser à : 6, rue

Lafayette, BERTHIERVILLE.

 

À LOUER /
Un logement de cinq pièces.

Bien chauffé. S’adresser à : Mme

D.-A. Gervais, 21, rue Ste-Gene-

vieve, BERTHIERVILLE — Té-

léphone : 6-3612.

 

À VENDRE
Cabinet de cuisine. Un poêle à

gaz. Une armoire à linge. S'adres-

ser à: 138, Frontenac, BER-

THIERVILLE, Tél. : 6-4472.

 

À LOUER
Un logement de 4 appartements.

S'adresser 4: MARCEL BLAIS,

31, Grande-Côte, BERTHIER, Té-

léphone : 6-4131.

 

A LOUER CAUSE DEPART

Logement, 5 pièces, chambre de

bain, dépense, -bien ensoleillé et

propre, 220 volts, jardin, situé à :

180 Montcalm, BERTHIERVILLE

Tél. 6-3198 — 6-3362 jusqu’à

9 heures p.m.

 

À LOUER
Un logement de deux apparte-

ments situé à 271, rue Montcalm,

Tél. : 6-3813.
 

À LOUER
Un logement de 5 appartements

avec garage et cour. Situé à 46,

Frontenac, Berthierville. S'adres-

ser à : TEL. : 6-1452.

 

GARAGE BERGERON

DÉBOSSAGE
‘ ET

PEINTURE

— Service rapide —

Ouvrage garanti

DANIEL BERGERON

Saint-Barthélemy, Qué.
Tél. : 119   
LOGEMENT À LOUER

A 12385, rue Alfred, Montréal-

Nord. Trois grands apartements

neufs, libre immédiatement. Ré-

servoir à eau chaude, voltage 220.

Veuillez vous informer à l'adresse

mentionnée plus haut. Tél. : BE-

lair 6594.

SECTION DES PETITES ANNONCES
I y a quelque chose pour vous dams mos annonces classées

tofoietoieleietolelofoiotorefoioioiefozoteiojojui

 

 
MACHINES À COUDRE

Nous vendons la machine à cou-
dre Singer et toutes autres mar-
ques. Nous réparons et reconqi.
vlonnons toutes les marques de
machine à coudre, et nous pou-
vons vous fournir toutes les piè-
ces de rechange. S’adresser à : La
Maison Delisle & Fils de JoHette
Tél. : 6363 ou vous pouvez vous
adresser au SALON LÉO Po.
RIER, BERTHIERVILLE — Té],:
6-4518.

 ere

CHAMBRE À LOUER
Meublée et chauffée. S'adresser

à : 70 rue Frontenac, BERTHIER.
VILLE, Tél. : 6-3730,

 

POUSKINS BRAY
Poussins, quelque soient vus be.

soins, poulettes, poulets pour le
gril, cochets. Les couvoirs Bray
ont des éclosions toutes les se.

maines. Ils ont un vaste choix de
rares soit pour la productinn des

oeufs ou de la viande, nous pré-

férons avoir les commande à l'a-

vance quoique nous avons des

poussins en mains, quelques-uns

en croissance. Demandez notre lis-

te à l'agent NORMAND DESRO.

CHES, R.R. 2, BERTHIER JON6.

TION.

 

A VENDRE

Un lit capitonné, largeur 354

pouces, avec matelas à ressorts.

Un parka double en mouton.

grandeur 38. S’adresser à : MME

RENE RICHARD, 58 Ave. du Col-

lege, BERTHIERVILLE. Tél

66-4123.

 

À VENDRE
Un poêle à très bonnes condi-

tions. S’adresser à :Mme ROLAND
DESCHÊNES, ST-CUTHBERT, Té-
léphone : 6-3394.

 

À VENDRE OU À ÉCHANGER
Plusieurs chevaux à vendre ou à

échanger dont la pesanteur Varie

entre 1000 et 1800 livres. S'adres-

ser 4: HERVE FLEURY, Tél:
906-s-4, ST-JUSTIN.

 

À LOUER
Logement de tros appartements

avec chambre de bain. Situsur

la rue Champlain. S'adresser i:

17 rue Champlain, BERTHIER-

VILLE, Tél. : 6-4126.

 

À VENDRE
Un moteur Johnson S.1 forve

avec chaloupe en plywood. Le tout

en très bon ordre. S'adresser à :

25, rue Crémazie,

VILLE — Tél. : 6-4037.

 

A VENDRE
De la croûte de bois

vendre à très bas prix pour celui

qui prendra le tout. S'adresserà :

Lous-J. BONIN, LANORME —

Tél}, : 547.

mou. À

À VENDRE
Terrains et propriété à vendre.

S'adresser à : DAMASE BONIN,

Grände-Côte, BERTHIERVILLE,
Tél. : 6-4597.
 

me

 

   

outarde, chevreuil, orignal, etc.
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Bon premier...
Le Canada francais. .. paradis du =

chasseur! .Ses forêts abondent en gibier ) ÿ

de toutes sortes: perdrix, canard, Ÿ

‘Bonne premiere...
Rien comme une bonne bière DOW pour x

désaltérer le chasseur après une journée

dansles bois. et aussi pour rehausser. |

le goût superbe du gibler qu'il a tél :
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Labouilloire... Félicitations PUfeob of ot soe se fe fe feste ofe estefe stroeroge oefre(suite de la 1ère page)

jifiée de la dite résolution, docu- au Chef

ment devant faire partie inextenso Paroisse

-
de la présente déclaration; ; St-Ignace de Loyola .

Due 4 -- les estimateurs, en fe Tt Comté de Berthierhr. suivi les directives de la défende. St-Ignace de Loyola, 23 octobre 19
di- resse el ont évalué les biens u or St-Ignace de Loyola,

\

de mandeur sur cette base fausse e M 23 octobre 1956.

‘

pu- Mévale : . onsier | rétaire-Trésori
iè- legal \ cause de cette méthode Ville de BerthienacTrésorier, 5

®
+ égale dictée par le Conseil aux Ci-inclus, chéque de $915.00bus estimateurs. valuation, u lee Re : feu église de St-Ignace de
DI. deur. telle qu inscrite u €, est Loyola.

‘

i. beaucoup inférieure à la valeur ré-

 

 

 
S’il vous plai Ç i :Île, D'autre part en acceptant que

|

M. le aire ë À souniques ;Ce valeur inscrite au role, n'est!” quecette valeur ins de 1 leur rée].

|

curé de St-Ignace a fort apprécié leque de cinquième de la itis à travail fait avec grand jugementet
er Je. cette dernière se chiffre forte intelligence de M. le chef desR- 7.100.000 ce qui dépasse évidem-

7° N Le Zz .

11 de pompiers et de ses hommes à l’oc- A -
d

Ÿ h à

ment la valeur réelle; . ie

|

Casion de l’incendie de l’église de vez VO u S e d re e C

6- Tel qu'il appert à une copie St-Ignace.du rôle d'évaluation, homologuée Bien à vous,wo le 6 novembre 1956, dont une co-Pldene] Lediae ox | CE QUE peut ra pporter une

 
 

 
e- pièce P. 2: . SHhe Pa Les biens immobiliers de M. grande majorité, à beaucoup moins

|

es Lue Hérard vaudraient , environ que leur valeur réelle;

|

ré- S15.000,0 et sont évalués à 83,- d) Parce que, sans tenir compteœ 700,00, tCe qui représente $18,- de la valeur réelle, sans tenir comp-ns 500,00 + : te du site et des autres circonstan-
p- biens immobiliers de M. ;

: hi Les biens immob ; Ces qui peuvent en augmenter la
> Xavier Hérard vaudraient environ       

 

* .
.

æ

ï a

0. : svalués 5 82. valeur ou la diminuer, les estima-6 SOUL.) et sent évalués à 13. |teurs ont donné à tous les lots et,
re a

620.00 «Ce qui représente $13,- emplacements de la municipalité |
| 00.00: | - de M.|une valeur uniforme, ce qui neel fosbien, mmobitiersde en. | correspond pas a la réalité:54 Roland Ca-auhon v a « x| €) Parce que les évaluations

AL

viron ST1.000.00 et sont évalués À entrées au rôlesont fantaisistes. et
dans votre JOURNAL LOC ?

n. $4480.00. (Ce qui représente injustes et nullement basées sur les
ME 822,400,005 :

ivers éléments qui constituent la

 

di Les biens immobiliers de M. valeur réelle
Romain Casaubon vaudraient en-oman 0 t évalués à| 1) Parce que le dit role n’est pasviron S3.100,00 et son ‘eprésente en la forme requise par la loi:Se ‘Ce qui repré g) Parce que l’évaluation du rô-

0

$10,150.601 -Co iliers de M le n’ont pas été faites suivant lese) Les biens immobiliers de M. formalités requises par la loi:    

 

4 Ss Beroero audrai t iron » . >
. > . . . .

un TEpasitdfas oshomologationn'a)| de ceux qui ont réussi en affaires le doivent à
—_ (Ce qui représente $7.250.00): ; la loi:

2 ., . .
n M mobiliers de MSPLe demandeur souffre un une publicité soignée et faite régulièrement.
u à Marcel Massé vauc raient environ préjudice particulier et spécial du

.
.

oo [lintos8950.00) 1 que see mvmeniie opecialdo POURQUOI ne seriez-vous pas de ceux-là ?
es- (Ce qi représente $4. . ;

sont injustement et illégalement
évalués et que. généralementle rô-
le d’évaluation n’est pas basé sur la
valeur réelle:

gi Les biens immobiliers de M.
Marcel Chevalier vaudraient envi-
ron 86.000.00 et sont évalués à
83000. Ce qui représente
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À

titre de contribuable et
0

ur SI500.00 1 . li de M d’électeur. le demandeur à intérêt à LEa he Les biens immaobi ers de M, assurer la bonne administration de \
R- Anatole Conrchesne vaudraient en- la justice dans les affaires de la!Vron 85.200,00 et sont évalués à Cornoration :

.
- SLES0.00. (Ce qui représente 14 — Le demandeur. pour les!

DE BERTHIER
$230.00 . . q de [CAUSES et raisons énumérées ci.Ce Tes ions immobiliers € dessus. à droit de demander à cet.

| 4.
> -

a se
" MM, LH. lante on do sont te Honorable Cour que le rôle d’é.q draient fren 7->-000.00 et son valuation homologué le 6 novem-
R- évalués à S10.050.00, (Ce qui re-

P4
pri

à

Se nn sat: dear mi iis| Vous offre les avantages d’une PUBLICITEdieVuénumère les

|

°t injuste et quil soit en consé-Te mande fy 1 |auence. annulé à tonte in que de
îÎ

. bl
Wl eThelenBE EEFICACE 3 des faux raisonnablecul l'évaluation minicipale de ce rôle. heSoitcassieo annulee a toute_ _hemelogué le 6 novembre 1956.est 15 — Le demandeur est produi-

nlite. Ala dimi- sant son Fiat a fait. au greffe. le
_ fuee. inférieur à la valeur rée e, dépôt de 850.00 requis parla loi:Que rette évaluation a été faite sur 16 — L'action du demandeurest

Demandez notre carte de

‘. me base erronnée. illégale et injus- . . its e droit:

: eue arde partie des lots hien fondée en faits et en
[ >

if notre représentdnt

3 de la Municipalité sont ainsi éva- FS MOTIFS. PLAISE
Carifs ou

luésde facon aussi fantaisiste eter.|POUR CFS M INAT :
Tonnée que cent nommes ci-haut : AU TRIBL in8— 1e râle d'évaluation, homo. Le demandeur demande ane par
ogne le 6 novembre 1956, est, de-| 1e ingement a intervernir. il soit dit
Duis. entré en vigueur et c’est ce- et déclaré que le rôle d'évaluation

|

L’ANNONCE

lui qui cet en vigueur dans les li- préparé par les préposés de la dé- N’OUBLIEZ PAS QUE

mites de la municipalité: fenderesse et homologué par le9. 7 Le dit rôle d'évaluation est Conseil Mmnicipal de la Corpora-
llégal et mn] et le Conseil. en Pho. tion défenderesse a la séance dn

dans

Moloouant, hosé un geste illégal [6 novembre 1956 soit déclaré nulof mul;
et illégal. à ce que l’homoloration

°

0l'homologation elle-même du dit rôle soit déclarée nulle et
du dit rôle d’évalration est illégale illégale, à ce que le dit rôle et laet nulle dite homologation soient cassés et LE

II — Ta demandeur soulève. la annulés à toutes fins aue de droit,d'estion d’iNécalité et d’irrégulari-|le tout avec dépens devant com.
Pour les raisnng suivantes : prendre les faits d'experts et le

, 7! Pree ane la valeur attribuée

|

coût des pièces et exhibits dont laà rharone fes propriété n’est pas'la

!

production aura été jugée néces-Vreurréelle: . saire DEBERTHIER
» ag Parco ave la dite évaluation Berthierville, le 13 novembre 1956

’ e9Ton av "0 base erronnée constitue l'un de vos meilleurs placements
Vol et nulle: SE SYLVESTRE & DAVIAULT.

Beg 90e ane les biens j bosa: | demandeur. se
Me ne gory me PlInésSgnpes Procureurs du dema:
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Lettre du

‘Docteur

Protection des maladesà l’hôpital
Le public ignore en général les

dispositions nombreuses prises par,

l'hôpital pour protéger le malade

contre .oute erreur ou toute né-

gligence possible.

La médecine a toujours été un

art et une science. Tant que la

médecine fut exercée en dehors

des hôpitaux, l'accent était sur-

tout mis sur l'art. De nos jours. a

science est surtout mise de l'a-

vant.
Le médecin de jadis. le médecin

de famille par exemple, traitait

une personne. Avec la spécialisa-

tion devenue nécessaire, on assis-

te à une dépersonnification du

malade, celui-ci n'est plus vu dans

toute son entité. C'est ce qui fait

que la science est obligée de com-

penser pour l'art.

On critique parfois la médecine

en l’accusant de n'être plus un

sacerdoce comme autrefois. On ou-

blie alors de reconnaître ce que

la médecine moderne nous a ap-

porté. Et personne ne voudrait re-

tourner à la médecine d'il y a cin-

quante ans.

Dans bien des cas, la confiance,

accordée hier au médecin, est au-

jourd'hui placée sur l'hôpital.

Combien de gens, par exemple,
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DONNE BONNE NUIT ET,
BEAUX RÊVES;

CE LONG SOMMEIL SOUS
LES “COUVERTES"

LA FORCE ET L' GIE

Ministère de la Santh Nationale
et du Blen-Etre Social

 

lconfient leur santé à de grandes

cliniques américaines, sans cou-

naître un seu! médecin de ces ins-

titutions.

De là la nécessité pour l'hôpital

de protéger le malade, de prendre

les dispositions qui s’imposer.t

pour le respect de ses règlements,

lesquels sont dictés par ses respon-

sabilités envers le patient.

L'hôpital subit d’abord un con-

trôle externe. Il doit répondre aux

exigences imposées par la Commis-

sion conjointe canado-américaine

d'accréditation. qui fait enquête

tous les deux ans dans les hôpi-

taux qui veulent être reconnus.

Cette enquête porte sur l'adminis-

tration, les installations maté-

rielles, les laboratoires, la biblio-

thèque médicale, le service de dié-

tétique, le personnel médical. le

nursing, etc. D'autres organismes extérieurs comme le Collège

royal des médecins et chirurgiens

du Canada et le Collège des mé-

decins et chirurgiens de la pro-

vince de Québec exercent aussi leur

contrôle sur les hôpitaux.

Le contrôle interne se fait par

l’organisation du bureau médical

avec un certain ensemble de rè-

glements exigés par la Commis-

sion d'accréditation.

Les règlements prévoient une

procédure de nomination très

stricte par laquelle le dossier de

chaque candidat est étudié soi-

gneusement. En plus de s'engager

au respect des règlements, chaque

médecin doit promettre d’une fa-

con formelle de ne pas faire de

dichotomie (partage des honorai-

res). Entre autres choses, les rè-

glements prévoient encore des ren-

contres régulières du personnel

médical, la tenue de dossiers com

plets, l’examen, “suivi d’un rap-

port. de toute pièce anatomique

prelevée.

Dès l'admission. un diagnostic

provisoire est exigé. Des informa-

tions sont prises sur l’état et les
habitudes du patient. afin qu’il ne
soit pas un danger pour les autres

malades. On procède aussitôt à un

examen médical complet, subjectif

et objectif.

Puis se succèdent les examens

de routine de médecie préventi-
ve. afin de dépister des maladies
possibles, comme le diabète, la

tuberculose, etc. Les prescriptions

doivent être faites par écrit. Dans

le cas d'intervention chirurgicale

comportant un risque, une consul-

tation est obligatoire. Des précau-

tions spéciales sont prises dans 
RIUTUUIUTUUUNVIRUSVWUA

Fréquentez le Théâtre Métro

SI VOUS VOULEZ REALISER VOTRE REVE

UNE AUTOMOBILE

DODGG 1957
VOUS EST OFFERTE GRATUITEMENT COMME

> PRIX DE PRESENCE.

les cas de transfusion, de gros-

 

CHACUN DE VOS BILLETS. D’ENTREE AU

THEATRE METRO VOUS DONNE DROIT A ‘

UNE CHANCE DE GAGNER CETTE

MAGNIFIQUE VOITURE

ADOPTEZ LE METRO POUR LES 12 PROCHAINS MOIS. ;
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REUNION JOYEUSE — L'allu-
re “My Fair Lady‘ se retrouve
dans ce tissu, une faille d’Ar-
nel, le plus nouveau et el plus
brillant des tissus Canadiens.
La faille "My Fair Lady” est
présentée por Algo Junior,
dans ce modèle simple à enco-
lure arrondie et corsage ajusté
complété d’une jupe à souples
plis non pressés.
 

sesse, stérilisation, etc. À la suite

d’une opération, le protocole opé-

ratoire détaillé doit être inclus au
dossier, et les tissus prélevés étu-

diés au laboratoire.

Une évaluation médicale est

aussi faite, comportant une étude

d’ensemble sur le pronostic et le

résultat obtenu. L'enquête à cet

effet porte sur une quinzaine de
facteurs : durée moyenne d’hospi-

talisation, taux de mortalité géné-

rale, de mortalité post-opératoire,

de mortalité post-anesthésique, de

mortalité maternelle, de mortalité

infantile. Dans le cas où une cer-

taine marge est dépassée, le mé-

decin concerné doit en répondre

aux autorités de l'hôpital.

L'hôpital ne pratique pas la mé-
decine, mais a le devoir de se ren-
dre comptede l'efficacité du tra- vail de ses médecins.
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CHANGERONT LE
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SEMAINE.

CON

TOUS LES

MARDIS

SOIRS

FOTO-NITE
8300.00

 

| | JEUDLLE 15 ‘NOVEMBRE195
2

En furetant. : .
(suite de la page 3)

1

siaux de préparation à la vie qui les attend après le baccalauréat

Il s’est, rendu compte, en effet, ‘que les jeunes ont de plus en I
tendance à se laisser guider dans le choix de leur carrière, par Ps
motifs très superficiels : ce n’est plus l’enthousiasme juvénile pour
telle ou telle profession qui décide de leur orientation, mais trop sou
vent le nom d’une grande firme bien cotée, offrant des débouchés sou

tt une vié de sécurité. Cette tendance se retrouve dans toutes les con

thes de la société. 11 n’est cependant nulle part aussi facile de la pré.
venir que dans l’enseignement secondaire : l’initiative du Dr Ranit
wrés remarquée en Allemagne, ne manquera pas de faire école. C'est
la première fois qu’une expérience d'orientation professionnelle est
entreprise dans le cadre même de la formation secondaire, «t la for.
mule en est originale.

x ©

LES PROFESSIONS LIBERALES PEU PAYANTES.

La rémunération insuffisante du travail intellectuel joue un rôle
important. Une statistique faite en Basse-Saxe montre qu'au cours de
a carrière un écrivain, un artiste peintre ou sculpteur gagne en moy.
enne 115.000 DM., soit moins qu’un simple ouvrier agricole, dont le
revenu atteint 140,000 D.M., et à peine plus qu’une cigarière (108.
000 D.M.). Les gages mensuels d’une soprano dans un grand théâtre
sont de 26 D.M. inférieurs au salaire d’un machiniste de scène. Un
médecin de quartier gagne de toute sa vie moins qu’un contremaître,
et autant qu’une secrétaire diplômée, environ 254,000 D.M.

Cependant les frais des études d’un médecin se montent à quel-
que 30,000 DM., et le manque à gagner pendant les années de pré-
paration se chiffre par une somme égale. Mais, plus tard, le fisc igno-
re ces mises de fonds, alors qu’il en tient compte pour les commer. §
cants, :

Les adeptes des professions libérales sont ainsi amenées a cher.
~her dans la création d’unions professionnelles (comme celle des my.
siciens et compositeurs) le moyen de se défendre, et de se prémunir §
contre un aussi médiocre standard de vie.

e

LES CHEVALIERS DE COLOMB SONT UTILES.

Le congrès des Chevaliers de Colomb a montré un peu les oeu-
vres que ces derniers accomplissent à tous points de vue.

Nous mésestimons souvent un peu trop ce que font les Chevaliers
de Colomb; nous les croyons inutiles. Et pourtant ils font encore
beaucoup plus que quiconque. Ceux de la province de Québec ne vien-
nent-ils pas de verser $225,000.00 à l’oeuvre du Séminaire de Saint-
Boniface. Est-ce faire là une oeuvre catholique et nationale. Ceux qui
sont honnêtes donneront eux-mêmes la réponse.

e

UNE AUTRE SESSION.

La session de la Législature provinciale s’est ouverte, hier. avec
tout le décorum habituel. Elle conserve toute son importance. car il v|
a un programe législatif fort chargé, cette année.

i

A son habitude, elle sera courte et profoitable. Nous souhaitons
a notre député, toute la santé nécessaire, pour traverser cette rude
étape de labeur, et de travail intensif.

MUNNINIALINN NTNINN

 

WAR

A L’'AFFICHE DU

THEATRE METRO
Rue Montcalm , Berthiervifle

 

DIMANCHE ET JOUR DE FETES : Ouverture: 1 h. 30 jusqu'à
fermeture. Tél. : 6-4536.

DV4AVAUAA6AAAAAA6AAAAAA

JEU., VEN, SAM, 15, 16, 17 NOVEMBRE

L'HOMME DES VALLEES PERDUES
Avec Alan Ladd, Jean Arthur, Van Heflin

ORIENT EXPRESS (en couleurs) -
Avec Silvana Pampanini — Henri Vidal

MUUTWUUNUUTUWTUSUSVUUNVUS

DIM., LUN., MAR., 18, 19, 20 NOVEMBRE

MER DES BATEAUX PERDUS
Avec John Derek — Wanda :Hendrix-—Walter Brennan

LA ROSE ET L'EPEE (couleur)
Avec Richard Todd — Glynis Johns

USUUSAUSUSUNSUSUSAINUSUSVSUN
JEU, VEN., SAM, 22, 23, 24NOVEMBRE

Avec LouisDaDURARADIS(coute Chandler
UNEFEMMEPA

SUR SEMAINE : Ouverture : 7 h. p.m…, ? Représentations
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; fa Semaine à la Télévision
ê

CBFT Montréal — CANAL 2

gAMEDI, 17 NOVE
MBRE

(00. Fon Fon

i 00— Concerts por la jeunesse

— Mire

EeCAPT — Football
3 30-- Long métrage
5.00Tic Tac Toc

5.30- Film

5.00-- Beau temps,

mauvais temps

8.30—- Ce soir

6.45—À votre service

7,15—Le Téléjournal

» 30--Cinrfeui
lleton

745—Quelles
Nouvelles

s.00—Aventure
s

 

g.30— Chacun son métier

9.00—- Soirée du hockey

10,30—AÀ la romance

11.00—Le Téléjournal

11,10— Nouvelles sportives

11.15— Long métrage

DIMANCHE, 18 NOVEMBRE

po OÙ. t;rand-Messe

12.00 \usique

12.55—Le Téléjournal

1,00- ('inéparade

1.30—- Cabinet des estampes

1.45Actualités religieuses

9.00 -I'asse-partout

23) --Eaux vives

3.00--Long métrage

4.30- Film

5.00--Kim

5.30— Pépinot

6.nu--La Joie de connaître

6.30—Les travaux et les jours

7 n0— Nouvelles et l'Actualité

7%_ La Clé des champs

§.00.—Music-Hall

 

 

Pour camionslégers:

Pneus

Suburbanite
(Grip Tred)

GOOD/YEAR

pour camions

) .

NUL autre pneu d'hiver

ne peut l'égaler!

Laissez-nous vous

  

JMRSIS

9.00—CléopAtre

9.30—Le Théâtre populaire

10.30—Prise de bec

11.00—Le Téléjournal

11.00—Nouvelles sportives

11.15—Point de mire

11.45—Le monde du sport

LUNDI, 19 NOVEMBRE

3.00—Musique

5.00—Film
5.30—La Vie qui bat
6.00—Kimo
6.30—Ce soir
6.45—Carrefour

7.00—La Politique
provinciale

7.15—Le Téléjournal

7.30—Cinéfeuilleton
7,45—Rollande et Robert

8.00—Les Belles Histoires

des pays d’en haut

8.30—Rigolade

9.00—Porte ouverte

9.30—Théâtre Colgate
10.00—Reportage

10.30—Les Idées en marche

11.00—Le Téléjournal

11.190—Nouvelles sportives

11.15—Télépolicier

MARDI, 20 NOVEMBRE
3.00—Musique

5.00—Film
5.30——Pinocchio

6.00—Les récits du Père Am-

broise

6.30—Ce soir

6.45—Carrefour

7.15—Le Téléjournal

7.30-—Cinéfeuilleton

7.45—Paris chante

8.00—Le Survenant

8.30—Cap-aux-sorciers

9.00—C'’est la vie

9.30—Histoire d'amour

10.00—Rendez-vous des sports

10.30—Arts et Lettres

11.00—Le Téléjournal
11.10—Nouvelles sportives
11.15—Télépolicier

MERCREDI, 21 NOVEMBRE

2.30—Place aux dames

3.30—Long métrage

5.00—Film
5.30—L’Ile aux trésors
6.00—Opinions
6.30—Ce soir

6.45—Carrefour

7,15—Le Téléjournal

7.30-—Cinéfeuilleton

7.45—Les Collégiens
Troubadours

8.00—Pays et Merveilles

8.30—La Famille Plouffe
9.00—Lutte

‘10.00—Le Point d'interrogation montrer

AB7F REV “        

 

  

             

  

   

   

        

   

10.30—Au p'tit café

11.00—Nouvelles sportives

:11.15—Long métrage

‘11.15—Télépolicier

JEUDI, 22 NOVEMBRE

:8.00—Musique

-56.00—Film

6.00—Histoire du Canada

… 6.80—Ce soir

n:8.45—Carrefour

iJ 7,15—Le Téléjournal

"730—Cinéfeuilleton

* 7.45—Toi et moi

"-8.00-—Le Fil d'Ariane

+8.80—14, rue de Galais

9.30—LeThéâtre des étoiles

10.00—Le Téléthéâtre

11.30—Le Téléjournal

11.40—Nouvelles sportives

11.45—Télépolicier

a VENDREDI, 28 NOVEMBRE

3.00—Musique
5.00—Film

8.80—Le Grenier aux images

8.00—Sophie-Magazine
--6.80-—Ce soir

-i8.45-—Carrefour
44}15—Le Téléjournal

|. 1.80—Cinéfeuilleton

7,45—Pour elle 
à ——Berthterislle,P. Q.
"ARVIN DESY

9.00—Rendez-vous avec Michelle

LE COURRIER DE BERTHIER

8.00—Le Sport en revue
8.30—Chansons-vedettes
9.00—Rendez vous avec...
9.30—Quatuor

10.00—Profils d'adolescents
10.30—Conférence de Presse
11.00—Le Téléjournal
11.10—Nouvelles sportives
11.15—Reprise long métrage

-
_
—

10

HONNE£TE . . . LUI !
Quatre hommes parlaient . . . des fem-

mes.
Le premier : Moi, je pense que ce qu'il

Y a de plus fascinant chez la femme, ce
sont ses lèvres !

Le second : Oh! non, pour moi, ce sont
ses cheveux !

Le troisième : Pas du tout ! moi, je
trouve que ce sont ses yeux !

Alors, le quatrième, après un moment de
réflexion :

Je pense comme tous vous autres . . .
mais, moi . . . je ne mens pas!

e
AFFUT : endroit où l’on se pose pour

attendre le gibier. Ex.: le haut de Vescalier
d‘ol attendent pour pouvoir les renverser,
les femmes dont les maris entrent tard.
C’ “aff0t” comme ¢a pour bien des maris.
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_ ALBAN FLAMAND est le brillant animateur de la série “C'est la
vie” qui propose aux téléspectateurs, tous les mardis soirs à 9 heures,
un aspect nouveau de l'activité humaine sous forme d’interviews entre
Alban Flamand et un représentant du métier à l'étude. Des sketches
illustrent également cette étude. L'émission de mardi 20 novembre
aura pour thème : ‘‘l'instituteur d'école primaire'’. C’est la vie est une réalisation Jean Saint-Jacques.

 

  
  

‘Ab... une MOLSON

  

comblète letableau!"

; ntsMOLSONgéréreure ob laine!

Quand, vient Üheure de On détente, rien wo

vous Aobraiehit; les idées comme ust, Motuon !

Vous aimerte, ns saveur inimitable, de, eotts
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UN CHO
MUSIQUE CLASSIQUE ET POPULAIRE SUR 10 ET 12 POUCES.
LES FAMEUX DISQUES REMINGTON. HAUTE FIDELITE

PEUPSEAPEAPETPEVEFSAOTaTO

Une offre exeptionnelle au magasin de musique

JEUDI, LE 15 NOVEMBRE 1955
mr

CHEZ FRANÇOIS

 

,219, MONTCALM
EoDwLotestontanGetentent300100300305

X COMPLET DE DISQUES
COMPRENANT DE LA

ENREGISTRES EN EUROPE.
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BERTHIERVILLE

TOURNE-DISQUES
‘Haute Fidélité” Trois Haut-Parleurs

de marque Fleetwood.
Nous avons des tourne-disques

au prix de
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PRIX PLUS BAS QUE CEUX ANNONCES 5 SI Q 0h EN MONTANT
PAR LES “CLUBS DE DISQUES, i ’
manier Musa TEE iS

Musique de Vos disques 5
q d Cadeaux qu g > NE MANQUEZ DONCPASCET-

grands compositeurs AVEC préférés = TE CHANCE UNIQUE DE VOUS
Chopin ’ Valses = 1 >> PROCURER DE LA BELLEL’ACHAT
Mozart HAU I E DUN Mambo 337 5 MUSIQUE A SI BAS PRIX

Sh DISOUES Piano g
uman 33 7/3 - 12 pes- Tango =

Shubert LES AUTRES Polkas S
Etc, etc. DISQUES Hit du mois S

rofoadeadocfoiiondeetocleciocleatotosfoitontsdooontoalctoidentoatontonfoctootnotootontoiontontonioedatostosloatoatoatoatontoctoctootostostontoatontoelocloetoslooostortonts 5
@ ,

Nous profitons de l'occasion pour faire notre 5 Tél.: 6-4160

VENTE ANNUELLE grande vente annuelle commençant vendredi, a . .

le 16 novembre, sur tous les autres disques. À 219, Montcalm — Berthierville DANSTNNANTAISANA
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ATTENTION! ATTENTION!

LA TELEVISION
RCA VICTOR

du modèle 1957

est maintenant en vente a des |
conditions faciles et a des prixFs
défiant toute compétionchez

J. A. LAFOREST LIMITÉE
30 RUE FRONTENAC ÀBERTHIERVILLE, LA9
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